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MOT du 
MAIRE
Jean-Yves Sénant, 
Maire d’Antony

Si la Ville peut dégager  
un autofinancement aussi élevé 
dans le contexte difficile des finances 
locales actuelles, c’est grâce à  
une longue pratique de la maîtrise 
des dépenses de fonctionnement.

L
e Conseil municipal du 12 avril dernier a voté le 
Compte administratif de l’exercice 2017, c’est-à-dire 
le résultat de l’exécution du budget de l’an dernier, 
et le budget 2018. C’est donc le moment de faire le 

point de l’état de nos finances.
Première constatation : notre budget de fonctionnement 
dégage un excédent proche de 15 M€ : 14,7 M€ en 2017, 
14,6 M€ en prévision pour 2018. À titre de comparaison, la 
construction de l’espace Vasarely a coûté 12 M€. C’est cet 
excédent qui permet à la Ville d’autofinancer l’essentiel 
de son programme d’investissements, et d’éviter ainsi 
d’augmenter son endettement. Malgré la baisse des 
dotations de l’État au cours des dernières années qui a 
réduit de 7 M€ par an les ressources de la Ville, l’excédent 
du budget s’est globalement maintenu à ce niveau.
Si la ville d’Antony dégage un tel excédent, ce n’est pas 
parce qu’elle est riche. Avec notre système de fiscalité 
locale, que le gouvernement s’apprête au demeurant à 
remettre en cause, les villes fiscalement riches sont celles 
qui ont la chance de disposer d’usines ou de bureaux, 
comme Paris, les villes qui entourent la Défense, Issy-
les-Moulineaux, Levallois et notre voisine de Massy. Ce 
n’est pas le cas d’Antony malheureusement : malgré nos 
efforts, nous manquons d’entreprises et le nombre d’em-
plois existant sur notre territoire est très inférieur à celui 
de nos habitants actifs.
Ce n’est pas non plus parce que le taux de nos impôts 
locaux serait élevé. Bien au contraire. Le taux de notre 

taxe d’habitation – pour la part revenant à la ville – s’éta-
blit à 11,40 %. À titre de comparaison, le taux de la taxe 
d’habitation en vigueur dans les villes qui nous entourent 
se situe entre 14,36 % et 18,32 %. Ces écarts représentent, 
pour les Antoniens, par rapport à leurs voisins, une éco-
nomie annuelle de plusieurs centaines d’euros. Et ce taux 
de 11,40 % est, à 3 % près, le même qu’il y a vingt ans. La 
Ville n’a augmenté ses taux qu’une fois depuis 1998.
Si, malgré le manque d’entreprises et un taux aussi 
modéré de fiscalité sur les habitants, la ville d’Antony 
peut dégager un autofinancement aussi élevé dans le 
contexte difficile des finances locales actuelles et qu’elle 
peut poursuivre ainsi, sans endettement excessif, le 
financement d’un programme important d’investisse-
ments, c’est essentiellement grâce à une longue pratique 
de la maîtrise des dépenses de fonctionnement. Ce que 
la loi de programmation des finances publiques entend 
imposer désormais aux collectivités locales, la Ville le fait 
depuis longtemps.
Au cours des dernières années, la ville d’Antony n’a pas 
contribué à la dégradation de la dépense publique du 
pays. Alors que l’État, pour la seule année 2017, a vu ses 
dépenses de fonctionnement augmenter de 2,2 %, celles 
de la ville d’Antony n’ont augmenté, au cours des cinq 
dernières années, qu’au rythme de 0,6 % par an, malgré 
l’ouverture de nouveaux équipements, comme la crèche 
Coquelicots, le cinéma et l’espace Vasarely.
Paradoxalement, cette rigueur pratiquée de longue date 
nous laisse moins de marges d’économies pour les pro-
chaines années. Nous allons nous engager à respecter la 
limite de 1,05 % fixée par la loi de programmation pour les 
prochaines années. Mais il est clair que ce sera plus diffi-
cile de réduire encore nos dépenses au cours des années 
suivantes, surtout si les salaires de la fonction publique 
repartent à la hausse.

Faisons le point  
sur nos finances
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Nous  
contacter

Par téléphone :  
01 40 96 71 00.  

Par email :  
vivre-a-antony@ville-antony.fr.  
Par courrier : Mairie d’Antony,  

magazine municipal,  
place de l’Hôtel-de-Ville,  

BP 60086,  
92161 Antony Cedex. 
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6 | dans le rétro
Retour en images avec les photos du semi-marathon 
d’ Antony, des Rencontres internationales de la guitare, de la 
chasse aux œufs, du marché fermier, de la cérémonie citoyenne, 
du Forum de l’emploi, de la Journée européenne des métiers d’art…

10 | Actualités
Quoi de neuf ce mois-ci ? Des Bulles dans 
la ville : bande dessinée et musique à l’ unisson (p.10). Le 
Village Nature et Environnement vous donne rendez-vous 
les 2 et 3 juin (p.11). Mini-champions : le golf à l’honneur (p.13). 
Le métier d’assistant maternel à la loupe (p.14-15). Le Noyer-Doré 
sur grand écran (p.17). Le Centre social et culturel fait le plein 
d’activités (p.19). Conciergerie, after work…, la Ville innove sur 
le plan économique (p.21). Ouverture d’un cabinet médical 
et paramédical, départ à la retraite de Christiane Maquin, ils 
s’installent à Antony (p.23). Venez découvrir le scoutisme au 
parc Heller, le 13 mai (p.25). Pages Pêle-Mêle : Portes ouvertes 
du Château Sarran et des sapeurs-pompiers, la ludothèque met 
en place des cours d’ échecs, Île-de-France mobilités facilite 
vos déplacements durant les grèves… (p.27-31). 

33-37 | à la une
Grâce à une gestion sérieuse des deniers publics, la Ville poursuit 
son programme d’investissements et met un point d’honneur  
à maintenir, voire améliorer, la qualité des services rendus  
aux Antoniens. 

38 | Vous, les Antoniens
Guillaume Richard, 17 ans, fait partie  
des meilleurs archers français dans sa catégorie. Son rêve  
est de participer aux Jeux olympiques de Paris en 2024. 

Juliette Martin et Aurélien D’Ignazio  
ont co-écrit un ouvrage sur la psychomotricité des enfants  
à l’intention des parents et des enseignants.

40-43 | reportage
À chaque exposition, le personnel de la Maison des arts s’investit 
pour préparer les salles avant la venue des visiteurs. Transport 
et installation des œuvres, de la signalétique, des affiches… 
Découvrez le travail mené dans les coulisses de l’établissement 
culturel du parc Bourdeau.

44 | PORTRAIT
Après une longue carrière comme indépendant,  
François Jannin travaille depuis dix ans en tant que 
photographe à l’Assemblée nationale. Encore aujourd’hui, il se 
sent honoré d’appartenir à un monde qu’il qualifie de fascinant. 

46 | TRIBUNES
Les tribunes d’expression politique.

48-51 | PRATIQUE
Naissances, mariages, décès, pharmacies de garde, menu  
des cantines.

52 | histoire 
Trois ans avant Mai 68, la Résidence universitaire d’ Antony a été le 
théâtre d’un soulèvement populaire mettant aux prises étudiants 
et forces de l’ordre.

54 | PHOTO DU MOIS 
Voici les deux photos lauréates du concours de la Journée  
de la photo organisé par la Ville en mars.
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Cérémonie citoyenne 
1

Le Maire d’Antony, Jean-Yves Sénant, a remis  
aux jeunes Antoniens majeurs leur première carte 

d’électeur ainsi qu’un livret du citoyen à l’espace Vasarely, 
le 30 mars. Cette cérémonie s’est achevée par un cocktail 
offert aux participants et par un concert proposé  
par les musiciens qui fréquentent les studios  
de l’espace Vasarely. 

Des œufs par milliers
2

La chasse aux œufs a battu un record d’affluence. 
657 enfants de 3 à 6 ans ont arpenté le parc  

Marc Sangnier, le 1er avril, à la recherche de douceurs 
chocolatées. Une tombola était aussi organisée.  
Les vainqueurs, Augustine Nauroy et Matisse Lalous,  
ont gagné des gros œufs… en chocolat. 

À vos marques, prêt…
3

Ils avaient tous chaussé leurs baskets, les 24 et 
25 mars, à l’occasion du semi-marathon d’Antony. 

Au programme : courses en famille, 5,5 km, rando’roller, 
etc. L’épreuve reine de 21,5 km a été remportée par 
Grégory Biraud (1 h 11’ 01’’). La première féminine,  
Jessica Calvo, se classe 71e (1 h 29’08’’). Retrouvez  
tous les résultats des courses sur ville-antony.fr. 

Des chiens en chair 
et en os au Sélect 

4
La rencontre est insolite. En amont de la 
première séance du film d’animation 

Croc-Blanc, le 28 mars, le cinéma Le Sélect a proposé 
aux spectateurs d’approcher de vrais chiens de 
traîneau. Des animaux doux comme des agneaux ! 

Au rythme de la guitare 
5

Antony a accueilli les Rencontres internatio-
nales de la guitare, du 21 au 25 mars, avec 

notamment un concert du grand guitariste de 
flamenco Gerardo Núñez et du Kedroff Balalaïka 
Trio. Une guitare de 10 000 € a été remise 
au vainqueur du concours : Nikita Nedelko. 

Première pierre 
6

Dans le quartier Pajeaud, la première pierre 
de la seconde tranche de la résidence 

Harmony a été posée le 26 mars. Celle-ci complète 
les 172 logements déjà livrés. Étaient notamment 
présents à cette cérémonie : Jean-Yves Sénant, 
Maire d’Antony, Patrick Devedjian, Président  
du Département des Hauts-de-Seine,  
Christian Terrassoux, Président fondateur  
de Pitch Promotion, Olivier de La Roussière, 
Président de Vinci Immobilier, et Jacques 
Legrand, Président Hauts-de-Bièvre Habitat.

Un savoir-faire récompensé 
7

Le Rotary club Antony-Sceaux, 
représenté par son président Bernard-

Marie Paragon, a remis le prix Main et Création, 
assorti d’une subvention pédagogique de 1 000 
€ aux élèves de CAP (Certificat d’aptitude 
professionnel) du lycée Théodore Monod, le 3 
avril. Ce prix récompense leur savoir-faire : une 
reproduction du château de Sceaux en 
pastillage et en gélatine royale. 

Marché fermier
8

Depuis septembre, le marché fermier 
attire sur la place de l’Église chaque 

dernier samedi du mois, comme le 31 mars, 
toutes celles et tous ceux qui souhaitent 
consommer des aliments produits près de 
chez eux. Prochain rendez-vous le 26 mai. 

RETOUR 
EN IMAGES
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RETOUR 
EN IMAGES

Les artisans d’art se dévoilent 
1

Ils travaillent comme mosaïste, céramiste, métallier ou 
tapissier. Huit artisans antoniens ont ouvert les portes 

de leur atelier à l’occasion des Journées européennes des métiers 
d’art, les 6, 7 et 8 avril. Dans un cadre intimiste, ils ont montré 
toutes les facettes de leur savoir-faire, la manière dont ils 
modèlent la terre, coupent du verre, taillent du marbre, etc. 

Vasarely monte le son 
2

L’ambiance était survoltée à l’espace Vasarely, le 6 avril. 
Trois concerts metal se sont enchaînés : après Naamah 

en première partie, les groupes et têtes d’affiche Atlantis 
Chronicles et Betraying the Martyrs ont fait monter 
la température pour le plus grand plaisir du public. 

Le 3e âge à la fête
3

Entourés de leurs proches et amis, dix-huit résidents  
du foyer Renaître ont célébré leur anniversaire, le 6 avril. 

La soirée s’est poursuivie dans la bonne humeur, avec un buffet 
et une animation musicale. 

Bienvenue aux nouveaux Antoniens 
4

La Mairie a organisé une réception à l’Hôtel de Ville  
pour les nouveaux habitants, le 7 avril. Ces derniers ont 

récupéré quantité d’informations pour tout savoir sur leur ville 
et pour échanger avec les élus. 

Hommage
5

Rosa Macieira Dumoulin, conseillère municipale 
déléguée aux Animations Seniors et aux Affaires 

Européennes, accompagnée de Véronique Bergerol, maire 
adjointe chargée des Seniors et des Anciens Combattants,  
ont rendu hommage aux soldats du corps expéditionnaire 
portugais, dont ceux tombés lors de la Première Guerre 
mondiale, le 8 avril. Une plaque commémorative a été apposée 
avenue des Portugais à Paris, suivie du ravivage de la flamme du 
tombeau du soldat inconnu. Cette cérémonie s’est déroulée en 
présence du Président de la République du Portugal, Marcelo 
Rebelo de Sousa, et du Premier ministre, Antonio Costa. 

Pongistes en herbe 
6

228 enfants du CE1 jusqu’au CM2 ont découvert les joies 
du tennis de table lors du 19e tournoi des écoles au 

complexe sportif Éric Tabarly, le 8 avril. Le challenge a été  
gagné par l’école du Noyer-Doré comme en 2017. Des médailles  
et des coupes ont été remises aux participants à partir  
des quarts de finale. 

Coup de pouce pour l’emploi 
7

732 personnes se sont inscrites au Forum de l’emploi, des 
métiers et de la formation organisé par la Ville à l’espace 

Vasarely, le 4 avril. Cette 3e édition s’est déroulée en présence du 
maire, Jean-Yves Sénant, et de Fatma Betouati, maire adjointe 
chargée du Développement Économique. Au programme : 
conférences, tables rondes, ateliers de flash coaching, d’aide à 
la rédaction de CV et des centaines d’offres d’emploi proposées 
par plus de trente entreprises. 

Carrousel de l’art 
8

Une cinquantaine d’artistes locaux ont exposé leurs 
œuvres à l’espace Vasarely, le 15 avril. Peintures, dessins, 

sculptures, aquarelles, gouaches, statues en bronze… De 
nombreuses formes artistiques étaient représentées. Outre le 
plaisir des yeux, les visiteurs ont pu échanger avec les artistes, 
découvrir leur façon de travailler et leur sources d’inspiration. 

DANS LE RÉTRO
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ÉVÉNEMENT

En bulles et en musique
Sur le thème de la musique, la 14e édition du festival de bande 
dessinée Des Bulles dans la ville se tiendra à l’espace Vasarely le 
26 mai. Découvrez une kyrielle d’animations et rencontrez l’invité 
d’honneur, Frank Margerin, créateur du fameux Lucien, rockeur 
des années 80 indissociable de sa banane et de son Perfecto.

Vous rencontrez 
régulièrement votre public 
dans des festivals. Pourquoi ?
Frank Margerin : J’aime le contact avec mes 
lecteurs. Lorsqu’ils apprécient mes albums, 
un lien amical se crée immédiatement. Cela 
me permet de leur expliquer mon travail et 
ma vision de la BD. Eux me donnent égale-
ment des idées pour nourrir ma production.

Que vous inspirent  
les liens entre bande 
dessinée et musique,  
thème de cette édition ?
F.M : Un grand nombre d’auteurs sont mu-
siciens. Ce sont deux moyens d’expression 
populaires qui possèdent une culture com-
mune. Mais un dessinateur travaille chez lui 
et découvre les commentaires de son public 
une fois publié. Le musicien, lui, vit une com-
munion immédiate avec les spectateurs.

Comment est né le 
personnage de Lucien ?
F.M : À l’occasion d’un numéro spécial 
consacré au rock de Métal hurlant, une 
revue de BD de science-fiction. J’y racontais 
une répétition de musique dans laquelle 
figurait Lucien. Cet exercice m’a emballé, 
car il m’a permis de dessiner des choses de 
mon quotidien, auxquelles je m’identifiais. 

En accord avec Philippe Manœuvre, qui diri-
geait le magazine, Lucien et ses copains sont 
donc revenus dans d’autres numéros et sont 
devenus mes héros.

Comment expliquez- 
vous son succès, encore 
aujourd’hui ?
F.M : Des gens d’horizons divers se recon-
naissent dans ce personnage. C’est un 
« loser », et non un « winner », comme on 
en voit beaucoup. Un peu comme Gaston 
Lagaffe, il croit souvent avoir de bonnes 
idées, et ça se termine mal. Il est en partie 
autobiographique, encore plus depuis que 
je l’ai redessiné en quinquagénaire. 

L’exposition Faites du rock 
avec Lucien retrace votre 
œuvre. Quelle est l’histoire 
de ce projet ?
F.M : Elle est née d’une rencontre avec Bri-
gitte Margerin. Elle n’a aucun lien de paren-
té avec moi, mais peut-être par notre homo-
nymie, elle a découvert mes BD. Comme elle 
est tombée dans le rock depuis toute petite 
et est membre de l’association L’Empreinte 

du rock, nous avons eu envie de travailler 
ensemble. On a choisi les dessins de cette 
exposition. L’enjeu est de créer une conni-
vence avec les spectateurs et d’ouvrir la BD 
à d’autres publics, comme les scolaires, au 
travers de jeux interactifs. £

Infos+
•  Des Bulles dans la ville, le 26 mai  

à 14 h, à l’espace Vasarely,  
place des Anciens-Combattants- 
d’Afrique-du-Nord.   
Tél. 01 40 96 72 82. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Au programme…
Le festival démarre bien avant le 26 mai dans les 
médiathèques grâce à des expositions et des ateliers 
(voir dans Sortir à Antony). Le jour J, de nombreux 
auteurs dédicaceront leurs albums, comme Blaise 
Guinin, ByMöko, Sylvain Dorange, Céline Richard… 
Rencontrez-les et échangez avec des professionnels 
des arts et de la BD, tels ceux de la librairie BD Net 
ou de l’association Toto Moko. Participez aussi aux 
animations : sur le stand J’aime la musique, du nom 
d’une collection de livres chez Bayard, un quiz et des 
jeux seront proposés. Les Éditions du Petit Saturnin 
inviteront les petits à un atelier de gravure avec des emballages Tetra Pak©. 
Les plus grands participeront au troc culturel pour échanger CD et albums, écouteront le 
concert de l’ensemble Eole, du conservatoire de Bourg-la-Reine. Ils assisteront aussi à la 
remise du prix 2018 du concours de BD et dégusteront des vins avec le club d’œnologie.

Frank Margerin, lauréat du Grand  
Prix du festival d’Angoulême en 1992.

•  Exposition Faites du rock avec Lucien, du 16 au 
26 mai à l’espace Vasarely. Concours durant 
l’exposition : répondez au quiz en déposant 
votre bulletin dans l’urne pour gagner une 
reprographie dédicacée par Frank Margerin. 
Tirage au sort du vainqueur le 26 mai.

•  Vente aux enchères de dessins de Frank 
Margerin représentant Johnny Hallyday 
au profit de l’association Les Amis des 
chats abandonnés, le 26 mai. 

ACTUALITÉS
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Bienvenue dans l’univers de la création de 
jeux et de jouets en bois. Ici, les enfants dessi-
neront un animal de leur choix sur un support 
en bois qui sera ensuite découpé sous leurs 
yeux ébahis. Une fois chez eux, ils pourront 
le peindre à leur guise. Plusieurs créations 
seront aussi en vente : puzzles éducatifs et 
casse-têtes, dominos, mémorys, reconnais-
sance de chiffres, etc. Des objets de décora-
tion, d’autres pour s’amuser ou apprendre. 
atelierdeli.com

ÉVÉNEMENT

Un air de campagne 
Les Antoniens vont pouvoir se mettre au vert tout en restant en ville, les 2 et 3 juin.  
Le Village Nature et Environnement fait son retour au parc Marc Sangnier. Une multitude 
d’ateliers pour se divertir et se cultiver y seront proposés. Aperçu à travers quatre activités. 

CONCOURS DES MAISONS ET BALCONS FLEURIS 

Nom : ......................................................................................................................................
Prénom :  ................................................................................................................................
Adresse :  ................................................................................................................................
..................................................................................................................................................
Ville : ………………………....…………........   :  .........................................................................
Email : .....................................................................................................................................

Désire participer au concours des maisons fleuries,
dans la catégorie :   Maisons  
    Balcons (étage : ……)
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Bulletin à retourner avant le 6 juillet au :
Service Animations, Mairie d’Antony,  

Place de l’Hôtel-de-Ville  
BP 60086 92161 Antony cedex

Antony, le  ..........................
Signature

1. Les domaines de l’âne 
À chaque printemps depuis douze ans, Claude Danjou, propriétaire d’un grand 
gîte dans les Alpes mancelles, fait un crochet par Antony. Il y propose des 
balades gratuites à dos d’âne d’environ cinq minutes, qui font le bonheur des 
enfants à partir de 3 ans. Équipés d’un casque, ceux-ci se laissent promener 
tandis que leurs parents tiennent les rênes de l’animal. En fin de parcours, 
ils sont même invités à donner une carotte aux ânes, qui en raffolent. 
lesdomainesdelane.fr

2. Le manège à malice 4. La case à gourdes

Une calebasse sert généralement à transpor-
ter de l’eau. C’est aussi un objet joli, origi-
nal et pratique. David Thille utilise donc ces 
grosses gourdes pour un tout autre usage : il 
en fait des objets de décoration. Les enfants, 
réunis par groupes de huit, s’en servent 
comme support pour dessiner un person-
nage imaginaire ou un animal extraordi-
naire. Une fois leur œuvre achevée (compter 
environ 30 mn), ils pourront le ramener chez 
eux. Inscription sur place. Gratuit.
casagourdes.co

Infos+
Samedi 2 et dimanche 3 juin de 10 h à 19 h 
Parc Marc Sangnier, rue Jean-Moulin 
Inscription aux ateliers enfants sur place :  
les samedi et dimanche de 13 h 30 à 19 h 
Spectacles : Amuna Mille et une nuits d’Antony, 
chorégraphies des enfants du CML du parc Heller, 
Ketty, ex-Clodette, rend hommage  
à Claude François, etc.  
01 40 96 73 67 
Programme complet sur ville-antony.fr

Dix enfants peuvent prendre place dans ce drôle 
de manège. Aux commandes : un certain Félix, qui 
le fait fonctionner à la force de ses mollets. Avec 
son enthousiasme communicatif et sa baguette 
magique, il emmène ses jeunes passagers dans un 
univers où s’entremêlent poésie, improvisation, 
machine à bulles, formules magiques, chansons… 
Il y a même Fifi, l’araignée suspendue à son fil, et 
une sucette à attraper pour les plus adroits. 
letheatreamalice.fr

3. Jeux de l’Atelier de Li 
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ANIMATIONS

Mini-champions : ça va swinguer 
Les sportifs en herbe et leurs parents vont pouvoir se dégourdir les jambes  
au stade Georges Suant, le 13 mai. Les Mini-champions reprennent le flambeau,  
avec comme thématique cette année : la découverte du golf. Tous à vos clubs !

Après l’Euro de football puis les Jeux olympiques de Paris, les Mi-
ni-champions s’intéressent cette fois à la petite balle blanche. 
Le thème de cette nouvelle édition sera consacré au golf en 

écho à l’actualité sportive. En septembre, et pour la première fois, la 
France accueillera en effet la plus prestigieuse compétition internatio-
nale de la discipline : la Ryder Cup ! Les meilleurs golfeurs américains et 
européens se mesureront sur le golf de Guyancourt dans les Yvelines, 
à 24 km d’Antony. Il s’agit du troisième événement sportif le plus suivi 
dans le monde après les JO et la Coupe du monde de football. Cent 
quatre-vingts pays en assureront la retransmission télévisée. C’est 
pourquoi la commission Culture Loisirs Sport du Conseil des seniors 
mettra en place une initiation pour faire découvrir et apprécier ce 
sport au plus grand nombre d’Antoniens. Celle-ci se déroulera sur une 
structure gonflable prêtée par le Comité de golf des Yvelines et sous le 
regard averti des animateurs du golf de l’Yvette. Une séance de putting 
et plusieurs jeux d’adresse seront proposés. En fin de journée, en plus 
d’un goûter et de nombreux lots offerts, 600 balles de golf estampil-
lées Ryder Cup seront distribuées aux participants.

De multiples sports à l’essai 
Au-delà de la pratique golfique, les enfants de 6 à 12 ans et leurs 
parents testeront gratuitement quantité d’autres disciplines : rugby, 
football, basket, handball, tennis, tennis de table, canne bâton, boxe, 
roller, beach-volley, street hockey, arts martiaux, etc. Munis d’un bra-
celet, ils passeront à leur guise d’un atelier à un autre. Des bénévoles 
des associations sportives de la ville les accueilleront pour les guider 
dans leur apprentissage et leur assurer un agréable moment. Ceux 
qui ont participé au plus grand nombre d’activités auront peut-être 
l’honneur de décrocher le titre tant convoité de Mini-champion 2018. 
Comme lors des précédentes éditions, un quiz sur la santé et le sport 
ou encore la Coupe du monde de football mettra aussi les connais-
sances des participants à l’épreuve. Un tirage au sort sera effectué, 
avec plusieurs récompenses à la clé. £

Infos+
Dimanche 13 mai de 10 h à 17 h 30 
Stade Georges trait d’union Suant - 165 avenue François-Molé 
Inscription sur place. Tél. 01 40 96 72 96 - ville-antony.fr

Fête des Voisins :  
la Ville fournit du matériel 
Elle a vu le jour à Paris en 1999 et a 
fait tache d’huile depuis. Organisée 
dans une quarantaine de pays, la 
Fête des Voisins fera son retour 
le vendredi 25 mai. En France, cet 
événement festif, synonyme de 
partage et de convivialité, réunit 
chaque année environ huit millions 
de convives. Pour faire de ce moment 
une réussite, la Ville peut vous 
apporter un coup de pouce en vous 
fournissant des moyens matériels et 
de communication : affiches, tracts, 

nappes, gobelets, cartes d’invitation, 
sacs poubelle, tee-shirts, etc. En 
2017, 101 familles antoniennes se 
sont inscrites auprès du service 
Animations Événementiel pour en 
profiter. Appelez de préférence pour 
prévenir de votre arrivée.

+D’INFOS  Mairie d’Antony,  
service Animations 
Événementiel 
Place de l’Hôtel-de-Ville
Tél. 01 40 96 73 67 (ou 73 69)
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PETITE ENFANCE

Emploi d’un assistant maternel :  
ce qu’il faut savoir 
À l’occasion de la Semaine de la petite enfance,Vivre à Antony passe en revue les éléments clés à 
connaître avant d’employer un assistant maternel : droits et devoirs, démarches administratives… 

Contrat de travail 
Il précise les conditions d’emploi d’un as-
sistant maternel et ses obligations, ainsi 
que celles des parents employeurs. Rédigé  
en deux exemplaires, il doit être daté et 
signé. Il prend fin lorsqu’une des deux  
parties le décide. 

Salaire 
L’assistant maternel est employé en CDI. Sa 
rémunération mensuelle doit être négociée 
par les parties et clairement établie avant 
de conclure le contrat de travail. À Antony, 
le salaire moyen est de 4,08 €/h par enfant 
(4,06 €/h dans les Hauts-de-Seine). La men-
sualisation peut se faire de deux façons :
•  En année complète, c’est-à-dire lissée sur 

52 semaines (47 semaines d’accueil et 
cinq semaines de congés payés) ;

•  En année incomplète sur le nombre de 
semaines travaillées, lorsque le contrat 
prévoit moins de 47 semaines d’accueil. 

Frais journaliers 
Les parents payent une indemnité d’entre-
tien obligatoire pour chaque jour de pré-
sence de leur enfant au domicile de l’assis-

tant maternel. Celle-ci se justifie par les 
frais d’électricité, d’eau, l’achat de matériel 
pédagogique et de puériculture. Son mon-
tant est de 0,336 € par heure d’accueil, soit 
au minimum 3,03 € pour une journée de 
travail de neuf heures. Peut aussi se rajou-
ter une indemnité de repas, lorsque l’as-
sistant maternel le fournit. Son coût n’est 
pas défini par la convention collective, il se 
négocie. Ces frais journaliers sont payés en 
plus du salaire. 

Congés 
Un assistant maternel a le droit à 30 jours 
de congés payés ouvrables par an pour un 
contrat mensualisé de 52 semaines. Dans 
le cas d’un contrat en année incomplète, 
celui-ci peut prétendre à 2,5 jours de congés 
payés toutes les quatre semaines réelle-
ment travaillées. 

Horaires de travail
Les assistants maternels sont libres de fixer 
leurs horaires. Ils s’entendent avec les pa-
rents à ce sujet. La durée conventionnelle 
d’accueil d’un enfant est de 45 heures par 
semaine. Au-delà, les heures effectuées 

sont majorées, sachant qu’il n’existe aucun 
taux défini. Ils ne peuvent pas travailler 
plus de 2 250 heures par an et par enfant, 
heures supplémentaires comprises. 

Rupture de contrat 
Le contrat peut être rompu par les parents 
ou l’assistant maternel à tout moment et 
sans en préciser la raison. En revanche, il est 
indispensable de faire part de sa décision 
sous la forme d’un courrier recommandé 
avec accusé de réception. Il convient aussi 
de bien respecter le délai de préavis de 
quinze jours (moins d’un an d’accueil) à un 
mois (à partir d’un an d’accueil) et, bien sûr, 
de verser les indemnités dues. 

Aides
•  Complément de libre choix du mode de 

garde (CLMG) : il est versé par la Caf aux 
parents à condition que le salaire versé à 
l’assistant maternel n’excède pas 49,40 € 
brut par jour (38,12 € net), hors frais jour-
naliers, quel que soit le nombre d’heures 
travaillées. Le CLMG pour un enfant gardé 
de moins de trois ans varie de 175,07 € à 
462,78 € par mois, selon les conditions de 
ressources du foyer.

•  Bébé Dom 92 : cette allocation, de 100 à 
200 €, est accordée par le Département 
des Hauts-de-Seine sous conditions de 
ressources aux familles qui emploient 
un assistant maternel.

•  Crédit d’impôt : il est égal à 50 % des 
dépenses supportées (le salaire auquel 
s’ajoute l’indemnité d’entretien), avec 
un plafond fixé à 2 300 € par an et par 
enfant. £

Infos+
Relais assistants maternels et parentaux  
Accueil, écoute et accompagnement  
des deux parties 
• Une souris verte, 17 bd Pierre-Brossolette 
01 40 96 72 87 
• Trois P’tits Chats, 246 rue Adolphe-Pajeaud  
01 40 96 68 68  
ville-antony.fr
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Retour d’expérience
Accueillir un enfant, c’est aussi accueillir sa famille ! Tel était le thème du colloque annuel  
qui a réuni en début d’année 1500 professionnels à Paris, dont dix assistantes 
maternelles d’Antony. Trois d’entre elles en résument le contenu. 

Samia Mandroux, Véronique Touzain 
et Isabelle Motsch n’auraient man-
qué ce colloque pour rien au monde. 

Fortes d’une longue expérience profession-
nelle, ces assistantes maternelles livrent 
leur vision du métier et distillent quelques 
conseils aux parents : 

Comment aborder  
un premier entretien ? 
Samia Mandroux : Un premier rendez-vous 
peut durer plus d’une heure. Idéalement, 
l’assistant maternel reçoit les deux parents 
ensemble pour éviter d’éventuels malen-
tendus par la suite. Il convient de lister ses 
questions et d’aborder tous les sujets, y 
compris ceux qui semblent anodins : som-
meil, alimentation, couches, santé, usage 
des écrans, présence ou non d’un animal, 
description d’une journée type, etc. 

L’écoute et la bienveillance 
sont primordiaux…
Véronique Touzain : Certains parents 
culpabilisent à l’idée de confier leur enfant. 
Ils craignent de ne plus être aimés. L’assis-
tant maternel est une figure d’attachement 
secondaire. Il n’a pas vocation à remplacer 
une maman ou un papa. C’est pourquoi, 
dès le premier entretien, il doit les ras-
surer, instaurer un climat de confiance, 
expliquer ses pratiques professionnelles, 

cerner au mieux les attentes parentales 
et les besoins de l’enfant. Celui-ci le res-
sentira et acceptera plus facilement d’être 
séparé de ses parents. La relation avec un 
assistant maternel va au-delà du seul lien 
employeur-employé, elle touche à l’intime. 
Le dialogue est donc essentiel : il permet 
une collaboration sereine et constructive. 

Que fait un assistant au 
quotidien avec les enfants ? 
Isabelle Motsch : Les parents se posent sou-
vent cette question : comment mon enfant 
va-t-il être occupé ? Chansons, lecture, éveil 
musical, pâte à modeler, dessins, puzzles, 
jeux de société, sorties… Les assistants 
maternels ne se contentent pas d’assurer 
une sécurité affective et matérielle pour 
l’enfant : ils suivent régulièrement des 
formations, notamment dans le domaine 
des neurosciences, qui contribuent à son 
éveil et à sa socialisation. Plusieurs lieux 
à Antony sont aussi à leur disposition, 
comme la ludothèque, les accueils-jeux du 
Relais assistants maternels et parentaux,  
les médiathèques. 

Comment faciliter 
l’adaptation des enfants ? 
Samia Mandroux : Des études en neuros-
ciences ont montré qu’il fallait créer des 
redondances. Ainsi, l’enfant sera accueilli 
de la même façon, avec le même jouet par 
exemple. Il pourra alors anticiper ce qui 
l’attend. Cette période est aussi l’occa-
sion d’accompagner les parents sans les 
juger, de répondre à leurs inquiétudes 
légitimes. £

Le 2 juin,  
les assistantes maternelles vous en disent plus 

« Dans l’optique de la prochaine rentrée, 
j’ai souhaité proposer une matinée 
d’informations, d’échanges et de 
conseils aux parents à la recherche d’un 
mode de garde individuel, en présence 
aussi des acteurs institutionnels (Caf, 
PMI). Elle sera organisée au Relais 
assistants maternels et parentaux Une 
souris verte, 17 bd Pierre-Brossolette, 
le 2 juin de 9 h à 12 h 30. Les parents 
y trouveront des réponses à leurs 
questions et découvriront les avantages 
de ce mode d’accueil », détaille 
Stéphanie Schlienger, maire adjointe 
chargée de la Petite Enfance. 

Entouré par des assistantes maternelles d’Antony,  
le psychosociologue Jean Epstein, spécialiste des questions 
relatives à l’éducation et à la famille, a animé ce colloque.
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CINÉMA

Le Noyer-Doré à l’affiche
Pendant un an et demi, Aboubacar Dembélé et Mody Diawara, de 
l’association Activ’Doré, ont réuni une trentaine d’habitants du 
Noyer-Doré pour réaliser un film autour de La Marseillaise. Leur  
« bébé », à la fois sérieux et drôle, sera projeté au Sélect le 4 mai.

Comment est né ce projet ?
Aboubacar Dembélé : Grâce à Activ’Doré, 
nous avons tissé des liens avec de nombreux 
habitants du Noyer-Doré. Notamment avec 
des jeunes et des mamans dotés d’un vrai 
talent oratoire, qui ont des « gueules » et du 
charisme ! On s’est dit qu’il fallait exploiter 
leur potentiel. On voulait rassembler tout le 
monde : Blancs, Noirs, jeunes, anciens… Une 
trentaine d’habitants jouent dans le film, 
dont deux pensionnaires de la résidence 
pour personnes âgées Renaître. La plus âgée 
a plus de 80 ans.

Quel est le scénario du film ?
Mody Diawara : Un jeune élève d’une école 
primaire rêve qu’il se trouve dans sa salle 
de classe avec les grands de sa cité. Le pro-
fesseur demande à tous s’ils connaissent La 
Marseillaise. À partir de là, la caméra quitte 
le rêve et suit les membres de sa famille : 
son grand frère, sa mère. On se rend compte 
qu’ils vivent tous une histoire avec La Mar-
seillaise. Mais je ne veux pas en dire plus… 
Il faut maintenir le suspense pour ceux qui 
veulent voir le film.

Pourquoi avoir choisi  
ce thème ?
A.D : Nous voulions réaliser un film ras-
sembleur, qui donne une image positive du 
quartier. La Marseillaise est à la fois connue 
et méconnue de tous. On a en tête l’air 

chanté par l’équipe de France de foot, mais 
lorsqu’il s’agit d’aller plus loin, c’est plus 
difficile. Ce projet a donc un rôle pédago-
gique. C’est aussi une forme d’hommage à 
nos parents. Comme dans le film, beaucoup 
de mères immigrées veulent être naturali-
sées… Pour cela, elles doivent savoir chanter 
La Marseillaise bien sûr.

Comment s’est déroulé  
le tournage ?
M.D : Nous avons fait appel, grâce à un 
financement de la Ville et du Départe-
ment des Hauts-de-Seine, à Doggmovie, 
une société spécialisée dans le tournage, 
notamment de clips de rap. Elle nous a ai-
dés à cadrer notre projet. Nous, on a tout 
supervisé, du tournage au montage. Il fallait 
trouver les créneaux horaires pour réunir 
les acteurs, s’occuper des tâches adminis-
tratives, comme les autorisations de filmer 
certains mineurs. Les séquences se dérou-
laient souvent le soir, après notre travail, 
vers 22 h. On a même tourné des scènes à 
1 h du matin en été. On ne s’est pas focalisés 
sur le Noyer-Doré : il y a des plans devant 
l’Hôtel de Ville, la sous-préfecture ou sur la 
route départementale 920.
 
Quelle suite souhaitez-vous 
donner à ce film ?
A.D : Il nous donne envie d’en réaliser 
d’autres. Dans un premier temps, on est 

ouverts aux propositions de ceux qui sou-
haitent le faire vivre et en débattre. Notre 
souhait est de le projeter dans des lycées 
notamment, et que le maximum d’Anto-
niens le visionnent. £

Infos+
La Marseillaise (38’) 
Vendredi 4 mai à 19 h 30 au Sélect, 10 avenue  
de la Division-Leclerc, en présence  
d’Aboubacar Dembélé et Mody Diawara 
Entrée libre

Percujam, en images 
et en musique
Percujam, le documentaire 
d’Alexandre Messina, a été projeté 
au Sélect le 6 avril. Après la 
diffusion de ce film au plus près de 
leur quotidien et un échange avec 
les spectateurs, ce groupe antonien 
composé de musiciens autistes 
et de leurs éducateurs a proposé 
son rock vitaminé en live.

Des résidents de Renaître ont tourné 
avec des jeunes du Noyer-Doré.
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SOCIAL

Centre social et culturel :  
le plein d’activités 
Impossible de s’ennuyer au Centre social et culturel. 
Jusqu’au 10 juillet, date d’un barbecue terrasse très 
attendu, cette structure multiplie les animations 
synonymes de rencontres et de convivialité, de 
découvertes et de bien-être. Compte-rendu. 

Ce mardi 17 avril, le soleil montre 
enfin le bout de son nez après des 
semaines de grisaille. Ce retour du 

beau temps coïncide avec le premier Café 
terrasse de la saison du Centre social et 
culturel. Plusieurs Antoniens s’y retrouvent 
pour discuter, prendre un café ou un thé, 
jouer à des jeux de société, se changer les 
idées en toute simplicité. Mise en place 
en 2016, cette animation séduit de plus 
en plus d’habitants. Dounia Bechrouri, 
qui réside à Antony depuis deux ans, ne 
boude pas son plaisir : « Cela apporte de 
la vie dans le quartier et permet de s’ouvrir 
aux autres. Pas besoin de faire des kilo-
mètres pour se divertir. Avant de m’installer 
au Noyer-Doré, je vivais à Paris dans ce que 
l’on appelle une cité dortoir. Ici, je mesure 
la différence. C’est plus vivant ! » Ces ren-
dez-vous conviviaux sont organisés tous 
les quinze jours autour d’une thématique. 
« Partage ton jeu préféré » est le thème du 
jour. Le 3 mai, les participants mettront la 
main à la pâte puisqu’ils réaliseront le dé-
cor du cabaret qui aura lieu dans la struc-

ture, le 20 juillet. Le 15 mai, 
ils créeront des objets au 
crochet et serviront une 
noble cause : leurs œuvres 
seront vendues pour sou-
tenir la recherche médi-
cale sur la maladie de Rett. 
Le 29 mai, l’après-midi 
prendra une tonalité mu-
sicale grâce à la présence 
d’un guitariste. 

Vide-grenier et 
journée Portes 
ouvertes 
V o u s  l ’ a u r e z  c o m -
pris, chacun peut faire 
entendre sa voix. Les 
habitants sont force de 
proposition et nombre d’entre eux s’inves-
tissent. « J’animerai l’atelier de peinture du 
3 mai, indique Franck Maho, un fidèle des 
lieux, toujours accompagné de son chien. 
Ces Cafés terrasse prouvent que l’on n’a pas 
besoin de grand-chose pour profiter d’un 

moment agréable. » Les activités s’enchai-
neront ainsi durant tout l’été jusqu’au 
10 juillet, date d’un barbecue terrasse qui 
viendra clôturer la saison en beauté. D’ici 
là, deux autres évènements méritent d’être 
signalés. Une centaine d’exposants investi-
ront le boulevard des Pyrénées à l’occasion 
d’un grand vide-grenier, le 26 mai. Enfin, 
le 9 juin, le Centre social et culturel met 
en place sa journée Portes ouvertes pour 
faire découvrir ses animations et son mode  
de fonctionnement. £

Infos+
Centre social et culturel - 4 bd des Pyrénées  
01 40 96 68 10 
•  Café terrasse - Jeudi 3 mai de 16 h à 19 h :  

atelier de dessin  
Mardi 15 mai de 14 h à 17 h :  
création de petits objets au crochet  
Mardi 29 mai de 16 h à 19 h :  
animation musicale par un guitariste antonien 
 
 
 
 
 

•  Vide-grenier : samedi 26 mai de 8 h à 18 h. 
Antoniens et adhérents du Centre social et culturel 
(emplacement de deux mètres) : 6 €.  
Non Antoniens : 8 €. Le jour même : 10 €. 

Apprenez à vous relaxer ! 
Le Centre social et culturel va vous 
dorloter. Le 2 juin, un après-midi 
de détente y sera proposé pour la 
première fois. Objectif : vous aider 
à mieux vous connaître, à prendre 
soin de vous, à gérer vos émotions, 
etc. Plusieurs intervenants vous 
guideront dans cette quête du bien-
être : sophrologue, professeurs de 
yoga, d’art martiaux, de danse, coach 
sportif, praticienne en massage… Dès 
septembre, des ateliers autour du 
développement personnel dirigés par Delphine Lasserre, coach professionnelle, seront 
programmés. Là encore, ils ont pour but de vous permettre d’avoir une vie épanouie. 

+D’INFOS  Après-midi santé-bien-être : samedi 2 juin de 15 h à 18 h.  
Atelier autour du développement personnel : journée d’informations  
le mardi 29 mai à partir de 14 h. Sur inscription au 01 40 96 68 10. •  Portes ouvertes : samedi 9 juin de 15 h à 18 h

A l’initiative 
des habitants 
du Noyer Dore

Restauration
sur place26SAMEDI MAI
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ÉCONOMIE

Des consignes pour retirer ses commandes
Retirer ses articles commandés dans les commerces locaux à sa guise, ce sera bientôt possible grâce  
à une consigne partagée. Ce projet, lancé par la Ville, entend dynamiser l’activité commerciale.

Seulement 18 % des Antoniens travaillent 
sur le territoire communal et peuvent 
fréquenter les commerces locaux aux 
horaires d’ouverture. Les autres partent 
souvent tôt de leur domicile et y rentrent 
tard, notamment en raison de leur temps 
de transports. Pour les commerçants 
antoniens, ils représentent une part 
importante de ce qu’on appelle l’« éva-
sion commerciale ». Autrement dit, une 
large clientèle leur échappe. La Ville va 
leur donner un coup de pouce. Le Conseil 
municipal a voté une convention d’occu-
pation du domaine public avec la société 
Bluedistrib. Deux consignes partagées 

vont être installées dans les prochaines 
semaines, boulevard Pierre Brossolette 
en centre-ville, et avenue du Général de 
Gaulle à la Croix de Berny. Elles permet-
tront aux Antoniens et aux salariés des 
entreprises locales de retirer des colis 
commandés par téléphone ou mail dans 
les commerces de proximité. Les articles, 
disponibles 24 h/24 et 7 j/7 au prix d’1 € par 
commande, seront accessibles après avoir 
composé un code personnel reçu au préa-
lable par SMS ou par mail. Gratuit pour les 
commerçants, ce service a déjà été mené 
à Sceaux, Suresnes, Saint-Cloud et au  
Plessis-Robinson. £ La conciergerie comprendra vingt casiers par consigne.
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Faire se rencontrer les entreprises locales : 
c’est l’ambition de la Ville à Antonypole 
Innovation. Elle a organisé le 11 avril un 
« afterwork », en partenariat avec le Club 
entrepreneurs 92 et le soutien de trois 
intervenants, pour informer les représen-
tants d’une vingtaine d’entreprises de son 
territoire sur un sujet peu connu du grand 
public : toutes les entités qui manipulent 
des données personnelles vont devoir 
se conformer au Règlement général sur 
la protection des données (RGPD). Trois 
intervenants* ont détaillé les consé-
quences et expliqué comment appliquer 
la réforme. Ce premier « rendez-vous du 
soir » succède à un « business café », or-

ganisé sur le financement de l’innovation 
pendant une matinée le 15 mars. La Ville 
envisage de renouveler régulièrement ces 
rencontres. Cet espace dédié aux start-up 
innovantes dispose d’ailleurs de locaux 
libres. Avantages : des loyers attractifs et 
une possibilité d’échanger au sein d’un 
réseau d’entrepreneurs. £

Infos+
01 40 96 72 28 ou activite.economique@ville-antony.fr 
* Jean-Claude Duchange,  
Président du Club entrepreneurs 92 ;  
Nour Eddine El Bouhati,  
Conférencier PAS & Cie ;  
Xavier Weber, associé Data for You.

Selon un sondage lfop, 93 % des Français considèrent 
qu’acheter français favorise les entreprises locales et 
l’emploi dans l’Hexagone. Créé en 2010, le label Ori-
gine France Garantie assure au consommateur la tra-
çabilité d’un produit. Très exigeant, il assure qu’entre 
50 et 100 % du prix de revient unitaire est réalisé en 
France et que le produit « prend ses caractéristiques 
essentielles en France ». Son président, également 
député de Seine-et-Marne, Yves Jego, l’a remis le 
27 mars à Essilor pour plus de 850 références de verre. 
La réception s’est déroulée dans l’usine de production 
d’Antony, en présence du directeur général d’Essilor 
France, Alexandre Montague, et de François Goulette, 
conseiller municipal délégué aux Projets de Dévelop-
pement Économique. £

Essilor, made in AntonyAntonypole Innovation,  
lieu d’échanges
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Toutes celles et tous ceux 
qui fréquentent régulière-
ment le marché d’Antony la 
connaissent. Son étal est si-
tué en plein cœur de la halle 
depuis des décennies. « Mon 
grand-père a commencé par 
y vendre des fruits et lé-
gumes en 1912. Mes parents 
ont repris le flambeau et me 
l’ont transmis », souligne 
Christiane Maquin. Après 
plus de quarante ans de 
labeur, cette commerçante 
a pris sa retraite fin mars, 
laissant comme un vide 
derrière elle. Présente sur les 
marchés de Sceaux, de Ver-
rières-le-Buisson et du Ples-
sis-Robinson, elle a toujours 
préféré celui d’Antony : « Ici, 
c’est sentimental ! Toute ma 
famille habite dans les envi-
rons. Quand j’étais petite, 
je m’amusais à remettre les 
salades aux clients et à leur 
rendre leur monnaie. » For-
cément, les relations avec 
ses clients vont lui manquer. 
Elle est toutefois heureuse 
de disposer d’un peu de 
temps libre à partager avec 
son mari. Finies les journées 
de travail éreintantes qui 
débutent à 4 h du matin. 
Sans compter ses heures 
consacrées à sa fonction 
de présidente de l’asso-

ciation des commerçants 
du marché d’Antony. Une 
énergie à toute épreuve ! 
« Je profiterai de ma retraite 
pour voyager et envisage 
de revenir à Antony… mais 
pour faire mes courses »,  
assure-t-elle. £

Infos+
Marché les mardis, jeudis  
et dimanches de 7 h 30 à 13 h 30. 

Sa carte de visite donne le ton ! 
On peut y lire : « Gilles Feingold, 
responsable du bonheur » en 
allusion à la formule anglaise 
« Hapiness at work », tradui-
sible par « Bien-être au travail. » 
Il gère le nouveau centre médi-
cal et paramédical, à proxi-
mité de la résidence Harmony. 
Ouvert depuis début avril, cet 
espace d’environ 400 m2 est 
aux antipodes des cabinets 
à l’ambiance souvent asepti-
sée. Décor soigné, fauteuils 
et bancs sur mesure, vastes 
salles de consultation, espace 
détente au sous-sol pour les 
professionnels de santé équipé 
d’une cuisine, d’un mur végéta-
lisé, de matériels de sport… Ici, 
tout respire le neuf et donne 
envie de se poser. « Nous avions 
à cœur de créer un lieu moderne 
où chacun se sente à son aise, 
souligne Gilles Feingold qui 
dirige un centre équivalent à 

Paris. Une structure qui parti-
cipe au dynamisme du quartier 
Pajeaud. » Actuellement, six 
praticiens proposent leurs ser-
vices : infirmière, pédicure-po-
dologue, ostéopathe, médecin 
acupuncteur, naturopathe, so-
phrologue-hypnothérapeute. 
« Comme les patients peuvent 
aisément passer d’un praticien 
à un autre, leurs démarches de 
santé sont simplifiées », ajoute-
t-il. D’ici à la fin de l’année, 
l’équipe devrait s’étoffer. Le 
centre recherche un orthopho-
niste, un psychologue, un psy-
chomotricien, une sage-femme 
et un médecin généraliste (can-
didature en ligne). £

Infos+
86 rue Adolphe-Pajeaud 
Du lundi au samedi de 8 h à 21 h  
Rendez-vous sur  
centre-paramedical.paris ou doctolib.fr

+ PRIMEUR

Christiane Maquin  
tourne la page

+ CENTRE MÉDICAL ET PARAMÉDICAL 

Confort et professionnalisme

Ils  
S’INSTALLENT  
À ANTONY

+ Massages
Joseph Ngouma Nzikou propose des séances 
de massage pour les femmes enceintes dans 
la maison périnatale Les Petites Bulles, 67 ave-
nue Aristide-Briand, les mardis de 8 h à 17 h. 
Avantages : favoriser la circulation sanguine, 
retrouver de l’énergie, réduire la fatigue, etc. 
doctolib.fr. 06 09 22 10 41.

+ Comportementaliste canin et félin
Votre animal de compagnie présente un com-
portement gênant : malpropreté, aboiements 
ou miaulements incessants, agressivité, etc. 

Caroline Matra saura trouver des solutions 
concrètes et personnalisés à vos problèmes. 
Elle intervient aussi en prévention, pour 
préparer un événement de type déménage-
ment. Promenades de chiens. Déplacement à 
domicile. Du lundi au samedi de 9 h 30 à 19 h.  
biendanssespattounes.com. 06 17 34 43 25. 

+ Psychomotricien 
Le cabinet de psychomotricité d’Aurélien 
D’Ignazio et Juliette Martin a déménagé et 
occupe désormais des locaux au 12 avenue de 
la Providence. psychomotricien-liberal.com 

ACTUALITÉS vie des
ENTREPRISES
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SCOUTISME

Journée découverte 
Les Scouts et Guides de France d’Antony mettent en 
place le 13 mai une animation ouverte à tous dans 
le parc Heller. Objectif ? Vous faire découvrir les 
joies du scoutisme et attirer de nouvelles recrues. 

Scout d’un jour, scout toujours ! 
Considéré comme une formi-
dable école de la vie, le succès 

du scoutisme n’est plus à démon-
trer. Il suffit souvent d’en faire l’ex-
périence pour être conquis. C’est ce 
que vous constaterez au parc Heller, 
près du manège, le dimanche 13 mai 
à partir de 14 h. Les Scouts et Guides 
de France d’Antony, qui comptent 
170 jeunes et 50 chefs et responsables 
en centre-ville, y organisent une 
journée découverte. Au programme : 
pique-nique offert et grand jeu sur le 
thème des super-héros. Une messe 
aura aussi lieu à l’église Saint-Jean-
Porte-Latine à 10 h pour ceux qui sou-
haitent y assister. Cette initiative part 
d’un constat : de nombreux jeunes 
ne peuvent pas rejoindre ce mouve-
ment, faute de places disponibles. 
D’où l’idée de créer un nouveau 
groupe à Saint-Jean en septembre, 
pour les enfants de 6-7 ans et de 
8-11 ans. « Nous accueillerons toutes 
les personnes qui ont envie de par-
tager un moment convivial en notre 
compagnie, souligne Anne Labouret, 
ouvreuse de groupe. Nous espérons 
ainsi convaincre de nouvelles familles 
de nous rejoindre. » 

De l’action et des valeurs
Comme le veut la tradition, les acti-
vités du 13 mai se dérouleront par 
équipes et seront pilotées par des 
chefs et cheftaines de 17 à 25 ans. Titu-
laires du Brevet d’aptitude aux fonc-
tions d’animateur, ces derniers font 
office de grands frères et savent mieux 
que quiconque mettre l’ambiance. 
Mais, au-delà de ces animations, c’est 
surtout un état d’esprit séduisant qui 
est transmis. Solidarité, dépassement 
de soi, protection de la nature, vie en 
collectivité, respect d’autrui…, le scou-
tisme rend les jeunes plus autonomes 
et engagés, plus armés pour réaliser 
leurs projets. « Nous sommes convain-
cus par cette méthode », ajoute Alice 
Rouilleault, chargée de communica-
tion au sein de l’association. Il serait 
dommage de ne pas vous en faire 
profiter. £

Infos+
Journée découverte, le 13 mai au parc Heller 
à partir de 14 h. Messe à l’église Saint-Jean-
Porte-Latine à 10 h.  
• Scouts et Guides de France : 06 60 67 91 59 
• Amis du scoutisme européen d’Antony : 
06 81 49 28 17 
• Scouts vietnamiens de France : 06 26 35 80 89 
• Éclaireuses/Éclaireurs israélites : 06 21 39 77 08

Bénévolat 
L’association Lire et faire lire recherche 
des bénévoles. Contactez Bernard Lorho 
au 01 46 66 57 99 ou 06 81 03 80 03. 
Idem pour AVF pour prendre en charge 
les ateliers d’encadrement, de yoga et de 
gymnastique. 01 42 37 09 41.

Don du sang 
L’Établissement français du sang d’Île-
de-France et les Amis du Beau Vallon 
organisent une collecte de sang le 11 mai à 
l’espace Henri Lasson, passage du Square, 
de 9 h à 19 h. 

France Alzheimer 92 
Prochain groupe de parole pour les 
aidants familiaux : 18 mai à 14 h, dans 
l’espace Henri-Lasson, passage du Square. 
01 47 02 79 38 ou fa92.sud@orange.fr.

France AVC
Groupe de parole à l’espace Henri Lasson, 
passage du Square, le 26 mai de 14 h 30 à 
17 h 30. 06 15 07 58 56. franceavc.com

Unafam
Prochaine permanence de l’Union nationale 
de familles et amis de personnes malades, 
le 29 mai de 14 h à 17 h. CMP d’Antony, 
79 rue Prosper-Legouté. 06 67 61 08 51. 

Brocantes
L’association Solidarité entraide organise 
un vide grenier sur le parking de la gare 
RER B Fontaine Michalon, rue Mirabeau, 
le 6 mai. Il sera suivi d’une Foire à tout 
au centre commercial de la Bièvre, le 13 
mai. L’association Tenrikyo Europe Centre 
prendra le relais, au 80 rue Velpeau face 
à la gare Croix de Berny, le 20 mai de 12 h 
à 16 h. Les fonds iront à des associations 
humanitaires. 01 46 66 77 01. L’association 
Vivre à la Fontaine St Ex vous attend, place 
de la Résidence, le 26 mai de 10 h à 18 h. Une 
bourse aux livres est aussi prévue. Enfin, ne 
manquez pas le vide-grenier des Pivoines 
organisé par Les Amis de Jean-Claude Libert 
le 27 mai dans le centre André Malraux, 1 
avenue Léon-Harmel. 

Football australien 
Le nouveau club antonien de football 
australien organise des séances d’initiation 
gratuites dans le parc de la Grenouillère, 
tous les samedis de 15 h à 17 h jusqu’à 
fin juin. facebook.com/bluesantony. 
06 30 35 11 03.

Théâtre
L’association Les Échantillons propose un 
stage de théâtre pour les ados timides (11 à 
17 ans) à l’espace Vasarely, le 2 juin de 17 h  
à 18 h. 10 €/participant. 06 64 73 02 41. 
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Louveteaux-jeannettes au rassemblement national 
« De notre mieux » des Scouts et Guides de France.
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À vos bicyclettes !
Pédaler jusqu’à Paris depuis Antony. Tel est le principe de 
la Convergence francilienne cycliste organisée par les as-
sociations Antony à vélo et Mieux se déplacer à bicyclette, 
le 3 juin. Ouverte à tous, cette promenade est familiale et 
ludique. Tout le cortège sera en rouge : décorez votre ma-
chine, maquillez-vous, prenez des ballons ou déguisez-vous 
de cette couleur. Les participants iront jusqu’au centre de 
la capitale pour une parade finale jusqu’aux pelouses des 
Invalides. Pique-nique dans l’après-midi. Les retours s’éche-
lonneront à la convenance de chacun, à vélo ou en train. 
Prévoir un matériel en bon état : freins efficaces, pneus bien 
gonflés, antivol. 

+D’INFOS Rendez-vous à l’Hôtel de Ville le 3 juin à 10 h 30  
pour rejoindre le point d’accueil au parking de la place  
du Général de Gaulle (Croix de Berny) à partir de 11 h.  
mdb-idf.org.

PORTES OUVERTES 

Les sapeurs-pompiers 
en démonstration 
Sauver des vies, monter sur la grande 
échelle, manier une lance à incendie… Voilà 
un métier que beaucoup d’enfants rêvent 
d’exercer. Et qui force l’admiration de leurs 
parents. Samedi 2 juin, petits et grands sont 
invités à se rendre au centre de secours 
d’Antony pour y découvrir le quotidien des 
sapeurs-pompiers. Plusieurs animations 
et démonstrations attendent les visiteurs : 
manœuvre incendie, désincarcération, épreuve 
de la planche, atelier de secourisme, cave 
à fumée… De quoi susciter des vocations. 
Possibilité de se restaurer sur place. 
+D’INFOS Samedi 2 juin de 10 h à 18 h au 2 avenue 
Armand-Guillebaud. 

Hébergez des artistes !
Le théâtre Firmin 

Gémier / La Piscine 
recherche des 

volontaires prêts  
à accueillir chez eux 

des artistes du  
monde entier  

(01 41 87 20 80)  
et des bénévoles  
pour participer  
à la préparation  

du festival des arts  
du cirque Solstice,  

du 22 au 24 juin  
(01 41 87 20 90).

Café  
des aidants

Il accueille les personnes 
qui aident au quotidien 
un proche fragilisé par la 
dépendance, la maladie 
ou le handicap. Thème du 
prochain rendez-vous : 
« La santé des aidants, 
l’intérêt du répit. »

+D’INFOS Mardi 15 mai, de 15 h à 
16 h 30, au café l’Entracte, 7 rue 
Jean-Moulin.

DÉCLARATION DE REVENUS
Un avocat fiscaliste  
vous reçoit 
Comme tous les contribuables, vous devez 
déclarer vos revenus pour l’année 2017. Si vous 
avez besoin d’aide, un avocat fiscaliste pourra 
vous recevoir gratuitement et sans rendez-vous 
au Point d’accès au droit (Pad), le jeudi 3 mai.
Celui-ci vous conseillera et répondra à toutes vos 
questions, notamment sur les réductions d’impôt 
possibles, la mise en place du prélèvement à la 
source, les règles de rattachement des enfants 
ou de déduction des pensions alimentaires, etc. 
+D’INFOS Pad, 1 place Auguste-Mounié, le jeudi 3 mai  
de 14 h à 18 h.

antony / châtenay-malabry
theatrefirmingemier-lapiscine.fr
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Jouez aux échecs 
La ludothèque met en place des cours d’échecs ou-

verts aux pratiquants à partir de 10 ans jusqu’aux 
seniors. Ceux-ci ont lieu le samedi de 10 h à 11 h 
pour les débutants et de 11 h à 12 h pour les joueurs 
plus confirmés. Inscription sur place. Adhésion 

annuelle : 15 € pour les Antoniens (gratuit pour les 
adhérents de la ludothèque). 

+D’INFOS 14 avenue de la Division-Leclerc. 
01 40 96 64 24. 

Nouveaux livres 
d’Antoniens 
Après Impayables en 2016, Marc Bonnel 
publie son second roman, Intraitables (Ed. 
Publisroom). L’ouvrage dépeint le monde de 
l’enseignement à travers des personnages 
insolites, baroques et attachants. Joël 
Meyniel est l’auteur de L’Abbaye maudite (Ed. 
BoD), le 3e volet des Chroniques criminelles 
du capitaine Anseau de Conty. Cette enquête 
policière livre un éclairage étonnant sur la vie 
et les mentalités de l’époque médiévale. Clés 
pour l’Histoire de France Éditions, la maison 
d’édition de l’Antonien Hervé Luxardo, 
publie également un livre sur la politique 
monétaire du général de Gaulle. Rédigé par 
l’historien Gilles Ragache, il est baptisé De 
Gaulle, l’or, le dollar et la France (1940-1970).
+D’INFOS Disponibles en librairie et sur Internet. 

Hommage
C’est avec beaucoup d’émotion que la Ville 

a appris les décès de Maurice et Paulette 
Charbonnel. Ce couple d’Antoniens a marqué 

de son empreinte la vie associative locale. 
En plus de sa fonction d’administrateur de 
l’Office de tourisme, Maurice s’est impliqué 
sans compter comme président au sein de 

l’association Les 4 A. Lui et son épouse étaient 
aussi membres du comité de jumelage entre 

Antony et Reinickendorf. Ils ont accueilli 
des visiteurs des villes jumelles et des semi-

marathoniens. Ils intervenaient en tant que 
bénévoles pour le Centre communal d’action 
sociale en accompagnant des seniors lors de 
sorties. Maurice et Paulette Charbonnel ont 
célébré leurs 60 ans de mariage à l’Hôtel de 
Ville, le 10 octobre 2010. Le Maire, Jean-Yves 
Sénant, et le Conseil municipal adressent à 

leurs proches leurs plus sincères condoléances. 

GRÈVE
Des services bien utiles 
Île-de-France mobilités facilite les déplacements 
des Franciliens durant les jours de grève 
dans les transports en commun :
•  Covoiturage gratuit. Les conducteurs 

doivent s’inscrire sur une plateforme 
de leur choix pour proposer un trajet à 
bord de leur véhicule. Ils seront ensuite 
remboursés pour chaque déplacement. 
Quant aux passagers, ils accéderont 
gratuitement à ce service sur vianavigo.com. 

•  Renfort des lignes de bus, trams et Noctilien. 
Près de 50 lignes de bus, trams (T2 et T5) et de 
Noctilien sont renforcées pendant les grèves. 

•  Utilisez le vélo. Pour se déplacer 
sur des  courtes et moyennes 
distances, pensez au vélo. 

+D’INFOS Plateformes de covoiturage sur iledefrance-mobilites.com. 
Itinéraires sur vianavigo.com. 

Un nom pour le futur  
complexe sportif 
Le Conseil municipal a voté le 13 avril à l’unanimité le nom du 
futur complexe sportif qui ouvrira dans le nord d’ Antony : 
il s’appellera « La Fontaine - Colonel Arnaud Beltrame », en 
hommage au gendarme qui a perdu la vie dans l’attentat du 
Super U de Trèbes après s’ être substitué à un otage.

Mai 2018 - n°334 // Vivre à Antony 29

PÊLE-MÊLE





Le Château Sarran se dévoile
Une journée Portes ou-
vertes sera organisée le 
27 mai de 10 h à 16 h. Au 
programme : visite des 
lieux, découverte et dé-
monstrations des ateliers 
(encadrement, peinture 
sur porcelaine..), exposition 
des travaux d’arts visuels, 
kiosque à musique (piano, 
violon..). 

+D’INFOS 12 rue Prosper-
Legouté. 01 40 96 64 40. 

CHUM

Embellissez  
leur quotidien
Vous aimez communiquer sur votre culture et 
découvrir celle des autres ? La médiathèque 
projette de mettre en place des ateliers de 
conversation d’environ une heure par mois pour 
faciliter l’intégration des résidents du Centre 
d’hébergement d’urgence pour migrants (Chum). 
Pour en faire partie, contactez le 01 40 96 17 17. 
Par ailleurs, les migrants désirent créer un jardin 
proche de leur structure d’accueil pour favoriser 
les rencontres entre les générations, la ville et 
ses habitants. Pour contribuer à la réalisation 
de ce projet, vous pouvez apporter du matériel 
(brouettes, palettes, piquets broyeuses pour petit 
bois..), des plants (bulbes, petits arbres fruitiers..),  
venir jardiner ou animer un atelier de jardinage..
+D’INFOS   Chum, 4 rue Maurice-Ravel. Ouvert tous les jours. 

Apéro-projet
Une épicerie coopérative et solidaire, 
impulsée par le Secours catholique et 

portée par un collectif d’habitants, 
verra le jour à Antony cette année. 

Assistez à la présentation de ce 
projet au foyer Soleil, 12 allée de 

l’Herbier, le samedi 26 mai à 18 h. 
+D’INFOS Entrée libre. 06 37 13 78 49.

Remplacement  
de six peupliers 

Du 15 mai au 
15 juin, les services 

techniques de la 
Ville vont abattre 
six peupliers dans 
le parc Heller pour 

des raisons de 
sécurité. Ces sujets, 
situés à un endroit 

très fréquenté, 
sont vieillissants 

et présentent 
des cavités sur 

leur tronc et 
branches dues 

à des tailles trop sévères réalisées il y a 
une vingtaine d’années. Leurs branches, 

fragilisées avec le temps, menacent 
de rompre à tout moment.  

À l’automne, ils seront remplacés par 
des plantations de saules pour régénérer 

le patrimoine arboré du parc. 

EN BREF TRAVAUX

Espaces verts
Squares, parcs et divers sites : Plantation des 
massifs de fleurissement estival, tonte, taille des 
haies, désherbage. Parc Heller : création d’un accès 
permanent entre la rue François-Molé et la rue 
Roger-Salengro, abattage de six peupliers. Cimetière 
d’Antony : réaménagement paysagé du carré 
militaire. Parc des Alisiers : installation d’une toilette 
sèche. Rue Victor-Hugo : Élagage des chênes verts. 
Rue des Chênes : abattage d’arbres sur le talus des 
voies RER par la SNCF.  

Bâtiment
Résidence Renaître : rénovation des logements. 
Dépôt des services techniques, rue de Châtenay : 
travaux de fondation, clos couvert. Locaux de 
la rue Saint-Exupéry (ex-Poste La Fontaine) : 
aménagement de locaux associatifs. Groupe scolaire 
Dunoyer de Segonzac : pose des menuiseries 
extérieures. Complexe sportif La Fontaine : 
réalisation des travaux intérieurs.

Voirie
Avenues du Général de Gaulle, Léon-Blum : travaux 
d’assainissement préalables au chantier T10. Avenue 
Sully-Prudhomme : rénovation de l’éclairage public. 
Parvis du Breuil, rues de l’Avenir, de la Prévoyance, du 
Progrès, de Massy (entre la rue de Megève et le 125 rue 
de Massy) : renouvellement d’une canalisation de gaz. 
Avenues Beauséjour, Rabelais, du Onze Novembre, 
rues Gaudry, de la Mutualité (entre la rue de l’Aurore et 
la rue de l’Avenir), des Rabats (entre la rue de l’Aurore et 
le Bois de l’Aurore) : renouvellement d’une canalisation 
d’eau. Rue Louis-Barthou : réaménagement de la voirie. 
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À la Une
Le Conseil municipal a voté le 12 avril le budget pour l’année 2018. 
Dans la continuité des précédents exercices, la maîtrise des 
dépenses de fonctionnement autorise la Ville à poursuivre sa 
politique d’investissements volontariste pour maintenir, voire 

améliorer, la qualité des services rendus aux Antoniens.

BUDGET
MAÎTRISÉ ET DYNAMIQUE
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C’est la nouveauté de ce budget 
2018 : l’État a demandé aux 322 col-
lectivités territoriales françaises les 
plus importantes en nombre d’habi-
tants de s’engager à limiter la hausse 
de leurs dépenses de fonctionne-
ment jusqu’en 2022, au rythme de 
1,05 à 1,2 % chaque année. Si elles se 
maintiennent en dessous de ce pla-
fond, elles percevront une dotation 
supplémentaire, dont le montant 
n’est pas encore connu. Dans le cas 
inverse, elles seront pénalisées finan-
cièrement. Antony va accepter cette 
politique de la « carotte et du bâton ». 

Cette nouvelle mesure devrait en 
effet être profitable à la Ville, qui 
fait figure de bon élève en matière 
de gestion budgétaire. Au cours des 
cinq dernières années, les dépenses 
de fonctionnement sont restées en 
deçà des seuils fixés par l’État : elles 
ont augmenté en moyenne de 0,6 % 
par an, à un rythme identique à celui 
de l’inflation (+ 0,52 %). En 2018, les 

dépenses de fonctionnement aug-
mentent seulement de 0,5 %. Ces 
bons chiffres illustrent la volonté de 
l’équipe municipale : elle s’est fixé 
pour ligne de conduite une gestion 
rigoureuse et équilibrée des deniers 
publics, et ce sans rogner sur la qua-
lité des services rendus aux habi-
tants. Ce sérieux dans la politique 
budgétaire a permis de conserver 
des taux d’impôts locaux stables 
depuis 2010, malgré deux facteurs 
défavorables : une hausse de 14 % 
de la contribution au fonds de péré-
quation que la Ville doit verser aux 
collectivités moins favorisées, et une 
nouvelle baisse de la dotation globale 
de fonctionnement de 300 000 €  
(1,2 M€ en 2017). Ce pilotage budgé-
taire serré autorise également la Ville 
à préparer l’avenir : Antony conti-
nue d’investir à hauteur de 35 M€ 
par an en moyenne, dans la droite 
ligne des précédents exercices, sans 
augmenter son endettement. La 
Ville s’attache ainsi à entretenir et 
à moderniser l’ensemble de ses ser-
vices publics, notamment la voirie 
et les écoles. Elle ouvre aussi de nou-
veaux équipements qui renforcent 

l’image et l’attractivité économique 
de la commune : le complexe aqua-
tique Pajeaud, inauguré en mars, 
et le futur gymnase La Fontaine en  
font partie. £

FONCTIONNEMENT

Un effort  
de maîtrise  
des dépenses
La Ville va s’engager dans un contrat 
avec l’État jusqu’en 2022 pour contenir  
la hausse de ses dépenses à chaque 
exercice budgétaire. En poursuivant  
sa gestion rigoureuse des dépenses  
de fonctionnement, elle devrait percevoir 
une dotation supplémentaire. 

EN CHIFFRES

+ 0,6 %
Hausse annuelle 
des dépenses de 

fonctionnement à 
Antony depuis 2013.

+ 1,05 à 1,2 %
Hausse des dépenses de 

fonctionnement que l’État 
demande aux collectivités 
de ne pas dépasser chaque 

année jusqu’en 2022.

32,5 M€
Somme investie chaque 

année depuis 2004.

Au cours des cinq 
dernières années,  

les dépenses  
de fonctionnement  

sont restées  
en deçà des seuils 
fixés par l’État

Au budget 2018 : l’achèvement  
de la fosse de plongée, la modernisation 
des écoles et de la voirie.
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Dépenses de fonctionnement

Administration  
générale
25,6 %

Aménagement et 
services urbains, 
environnement 
10,4 %

Sport  
et Jeunesse 
13,5 %

Culture 
7,1 %

Enseignement  
et formation 
16,4 %

Santé et 
interventions 
sociales
6,2 %

Famille 
13,0 %

Taux communaux Taux Antony 2018

16,41 %

11,40 %

20%

10%

0%

15%

5%

14,80 %
16,45 %

18,38 %

15,15 %
15,74 %

14,56 % 14,81 % 14,36 %
15,16 %

Taxe d’habitation en 2018 (taux communaux hors EPCI) :

Antony

Le Plessis-Robinson

Bagneux

L’Haÿ-les-Roses

Clamart

Bourg-la-Reine
Massy

Fontenay-aux-Roses

Châtenay-Malabry
Sceaux

Fresnes

Au budget 2018 : l’achèvement  
de la fosse de plongée, la modernisation 
des écoles et de la voirie.

Impôts locaux : Antony et ses voisines
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INVESTISSEMENT

Préparer l’avenir
En 2018, la Ville poursuit sa politique d’investissements 
volontariste en consacrant 37,4 M€ au financement de nouveaux 
équipements, ou encore à la modernisation des routes et des écoles.

27,80 €

 ENSEIGNEMENT  

ET FORMATION

CULTURE 

1,10 €

SPORT ET JEUNESSE 

18,50 € 

SANTÉ ET INTERVEN-

TIONS SOCIALES 

0,40 €
FAMILLE 

5,30 €
LOGEMENT

1,20 €

AMÉNAGEMENT 

URBAIN

6,20 €

SERVICES URBAINS  

ET DE VOIRIE 

21,60 €

ACTION  

ÉCONOMIQUE 

3,90 €

ADMINISTRATION 

GÉNÉRALE 

9,70 € SÉCURITÉ ET  

SALUBRITÉ PUBLIQUES  

4,30 €

Sur 100 € investis…

1,9 M€
Gymnase La Fontaine

3 M€
Fosse de plongée
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Deux questions à…
PIERRE MÉDAN

Maire adjoint 
chargé  
des Finances

Antony va-t-elle pouvoir faire face  
à la nouvelle stratégie de l’Etat ? 
Depuis quelques années, l’État a considé-
rablement réduit la Dotation globale de 
fonctionnement et a augmenté les péré-
quations. Nous avons fait face … et nos 
excédents le prouvent ! Grâce à une ges-
tion rigoureuse de nos dépenses de fonc-
tionnement, nous avons pris de saines 
habitudes. C’est pourquoi la « contractua-
lisation », qui va s’imposer jusqu’en 2022 à 
Antony et à plus de 300 collectivités terri-
toriales, ne nous posera pas de difficulté. 
Au contraire, dans la mesure où le taux 
de croissance de nos dépenses (+0,7 %) 
est inférieur à la norme imposée (entre 
1,05 % et 1,2 %), ce nouveau mécanisme 
devrait même permettre à la Ville en 
2018 de bénéficier d’une dotation d’inves-
tissement supplémentaire. Dans le cadre 
d’une dette publique très élevée (97 % du 
PIB) et d’un déficit budgétaire récurrent 
depuis 1975, on peut comprendre que 
l’État veuille contraindre les dépenses des 
collectivités. Il est cependant regrettable 
que l’État ne s’applique pas à lui-même 
cette stratégie de maîtrise des dépenses !

Antony a-t-elle intérêt à  
continuer d’investir ? 
Sans aucun doute. Entre le début du 
mandat et la fin 2018, la Ville aura investi 
près de 180 M€. Grâce à nos excédents 
réguliers, encore plus de 14,5 M€ prévus 
pour 2018, Antony aura réussi à finan-
cer son programme d’investissements 
sans recourir massivement à l’emprunt 
et sans augmenter les impôts. Le centre 
aquatique Pajeaud, le complexe sportif 
La Fontaine, le groupe scolaire Dunoyer 
de Segonzac, l’entretien des bâtiments 
communaux (10 M€), la rénovation de 
la voirie (6 M€)… sont les exemples les 
plus visibles de notre dynamisme. Inves-
tir rend donc la ville plus agréable au 
quotidien et renforce son attractivité, 
tant pour les entreprises que pour les par-
ticuliers. Investir, c’est aussi offrir aux An-
toniens la possibilité de réaliser de plus 
en plus de sorties, d’achats de biens et de 
services, de loisirs et de sports, sans être 
tributaires de Paris. En période de grève 
des transports, cette « autonomie » n’en 
est que plus agréable ! 

Budget participatif : top départ !
Le Conseil municipal a voté à l’unanimité le 15 février une enveloppe de 400 000 € 
consacrée à un budget participatif qui sera affectée à l’exercice budgétaire 2019.  
Du 14 mai au 22 juin, emparez-vous de ce dispositif sur budgetparticipatif.ville-antony.fr.  
Tous les Antoniens de plus de 16 ans sont invités à déposer leur projet. Attention 
toutefois, trois conditions doivent être respectées pour qu’ils franchissent l’étape de la 
commission de présélection : favoriser l’intérêt général, représenter un investissement 
réalisable en un an, entrer dans le champ des compétences municipales.

+D’INFOS budgetparticipatif.ville-antony.fr

CULTURE 

1,10 €

Les investissements majeurs en 2018

1,9 M€
Gymnase La Fontaine

6,7 M€
École Dunoyer-de-Ségonzac

3 M€
Fosse de plongée
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GUILLAUME RICHARD 
Les JO de Paris dans le viseur
Membre de l’Archerie Club Antony,  
Guillaume Richard, 17 ans, fait partie 
des douze meilleurs archers français 
dans sa catégorie. Son rêve ? Se qualifier 
pour les Jeux olympiques en 2024. 

Guillaume Richard se concentre et prend son arc. Propul-
sée à plus de 200 km/h, sa flèche s’élève dans les airs 
pour terminer sa course dans la partie jaune du blason 

situé à soixante mètres. En plein dans le dix ! « C’est pas si mal », 
reconnait-il. Cet Antonien a intégré le pôle espoirs du Centre de 
ressources, d’expertise et de performance sportive (Creps) de 
Châtenay-Malabry il y a quatre ans. Ses parents lui ont transmis 
le virus pour cette discipline bien avant. Il se souvient, l’air amusé, 
du jour où il a reçu un arc en cadeau. « J’ai abandonné le judo pour 
me consacrer au tir à l’arc, précise-t-il. Ce sport, qui allie précision 
et régularité, m’a toujours plu. » En 2017, il est présélectioné pour 
les championnats du monde de la jeunesse, sachant qu’il figure 
parmi les meilleurs cadets français. Aujourd’hui, il participe pour 
la 4e fois au Tournoi national jeunes. Enjeu ? Une qualification 
au championnat d’Europe en Grèce en juin. Mais les places sont 
chères puisque trois archers au maximum devraient obtenir leur 
billet. Guillaume Richard s’entraîne donc jusqu’à 22 heures par 
semaine, auxquelles s’ajoutent les compétitions le week-end. 

Priorité aux études 
Il reste lucide sur ses performances : « Le tir à l’arc se joue à 80 % 
dans la tête. Je dois encore progresser dans ce domaine. » Pour 
cela, il peut compter sur les conseils avisés de son entraîneur et 
préparateur mental, Frédéric Azambourg. Son rêve serait d’imi-
ter Sébastien Flute ou Jean-Charles Valladont, tous les deux 
médaillés aux Jeux olympiques. Naturellement, il a les JO de 
Paris 2024 en ligne de mire. En attendant, il concourra la saison 
prochaine en juniors, avec des cibles placées non plus à 60 mais 
70 mètres. S’il est ambitieux, il est aussi sérieux dans ses études. 
En 1re S, il se destine à une carrière de kinésithérapeute et garde 
les pieds sur terre : « On ne gagne pas sa vie en faisant du tir à 
l’arc ». Chaque soir, de 20 h 15 à 22 h, il révise ses cours et reconnaît 
« qu’il n’est pas toujours facile de tenir le rythme ». Le prix à payer 
pour atteindre ses objectifs. £

+D’INFOS Archerie Club Antony, 4 avenue Léon-Harmel. 
01 40 96 95 13. tiralarcantony.jimdo.com 

JULIETTE MARTIN  
ET AURÉLIEN D’IGNAZIO
Deux spécialistes  
pour 100 idées
Juliette Martin et Aurélien D’Ignazio, 
psychomotriciens, ont publié en mars un 
ouvrage à l’intention des parents  
et enseignants pour les aider à développer 
la psychomotricité des enfants.

Il y a près d’un an, Juliette Martin et Aurélien D’Ignazio, 33 ans, 
publient sur Internet une vidéo illustrant leur activité de psycho-
motricien. Sur une musique électronique, on y voit des patients 

accomplir une multitude d’exercices corporels. Petits et grands 
exercent ainsi leur attention, travaillent leur rythmicité ou encore 
améliorent leur coordination motrice. Autant de mouvements 
pour lutter contre les difficultés de concentration, les troubles de 
l’écriture, le manque de conscience du corps, etc. Ce clip de trois 
minutes a tapé dans l’œil des responsables de la maison d’édition 
Tom Pousse. Sa collection « 100 idées » propose aux enseignants 
et parents des conseils pour optimiser l’acquisition des appren-
tissages. Aucun ouvrage n’avait abordé la psychomotricité des 
enfants. Aurélien et Juliette, lecteurs attentifs de cette collection, 
ont été ravis d’y remédier. 

Pas de réponse toute faite
Même s’ils avaient déjà publié des articles dans des revues spécia-
lisées et enseigné auprès d’étudiants, l’exercice leur a demandé 
de s’adapter : « Il fallait écrire dans un langage accessible à tous, 
sans perdre la terminologie de notre profession », relève Aurélien 
D’Ignazio, également connu à Antony pour ses spectacles de magie 
et de jonglage. « Cela a aussi eu le mérite de clarifier notre manière 
de travailler », complète Juliette Martin. Leur ouvrage répond aux 
questions que se posent les adultes et que les praticiens entendent 
régulièrement à leur cabinet. Comment canaliser l’agitation de 
mon enfant ? L’aider à mieux distinguer sa gauche et sa droite ? 
À mieux s’organiser dans le temps ? Quel sport pratiquer pour un 
enfant dyspraxique (maladresse pathologique) ? « Nous n’appor-
tons pas de réponse toute faite, nous sensibilisons à notre approche 
et fournissons des idées de jeux pour les enfants ainsi que des préco-
nisations pour l’école et le quotidien. Nous donnons également les 
signes d’alerte à surveiller », préviennent-t-ils. £

+D’INFOS 100 idées pour développer la psychomotricité  
des enfants (édition Tom Pousse), en vente à la librairie  
La Passerelle, 5 rue Henri-Lasson, sur amazon.com  
ou tompousse.fr. 12 Avenue de la Providence.  
psychomotricien-liberal.com

Juliette Martin et Aurélien D’Ignazio 
exercent en cabinet libéral depuis dix ans.

Jeune espoir du tir à l’arc,  
Guillaume Richard est interne  
au Creps de Châtenay-Malabry. 
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MAISON DES ARTS 

Un travail  
de l’ombre

Les visiteurs de la Maison des arts ne mesurent pas toujours 
l’ampleur du travail préparatoire d’une exposition : une fois 
les thèmes, artistes et œuvres sélectionnés, un sprint final  
s’engage pour le montage. Exemple avec Au fil de l’art, 
qui rassemble les œuvres textiles de cinq artistes.

1

2
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REPÈRES
1. Ce 28 mars, les pièces colorées 
de Lili Bel arrivent par une 
camionnette municipale  
depuis l’atelier de l’artiste,  
à Montreuil (93). Un énième 
trajet pour l’équipe de la 
Maison des arts, après celui 
de Franconville (95) la veille, 
et de Lisieux (14) le lendemain.
2. Avant le montage, les œuvres 
de la précédente exposition 
sont démontées. Le 3 avril, des 
constats indiquant leur état sont 
dressés comme avec ce dessin de 
Kochi Manabu. Du ruban adhésif 
spécial est posé pour éviter 
les bris de glace lors du retour.
3. Certains artistes souhaitent 
assister au montage, notamment 
pour des installations 
d’envergure, comme ici avec 
Marjolaine Salvador-Morel 
le 5 avril. Elle cherche à créer 
une forêt de pissenlit dans 
laquelle le visiteur cheminera.
4. Un plan a été élaboré pour 
répartir les œuvres dans les 
salles. Objectif : scénariser 
l’exposition selon les contraintes 
du bâtiment. Les animaux en 
tissu d’Anne-Valérie Dupond, 
tels des trophées de chasse, 
conviennent à un mur épuré.

3
4
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REPÈRES
1. Dernières mises sous pli des invitations pour le vernissage. 
Environ 500 courriers sont envoyés, en plus des emails.
2. À deux jours du vernissage, l’affiche de l’exposition est installée sur les grilles du 
parc Bourdeau. Des graphistes réalisent tous les documents de communication de 
l’établissement des semaines en amont. Les textes de présentation sont rédigés en interne.
3. Evelyne  Alice Bridier est venue d’Auvers-sur-Oise, le 
10 avril, pour disposer ses pièces en laine feutrée. 
4. Une grille a été posée au-dessus du couloir d’entrée pour y suspendre  
les pampilles de Lili Bel. À partir d’une réplique en miniature, elle a aussi réalisé  
sur place pendant tout un week-end, avec l’aide de la Maison des 
arts, son imposante installation de fils de laines tendus.
5. Le vernissage du 12 avril conclut le sprint de l’installation, avant la course de fond  
des ateliers et animations proposés en complément de l’exposition.

Infos+
Jusqu’au 3 juin, à la Maison des arts, 20 rue Velpeau. Avec les œuvres de Lili Bel,  
Evelyne Alice Bridier, Anne-Valérie Dupond, Marjolaine Salvador-Morel,  
Françoise Tellier-Loumagne. Détails dans Sortir à Antony.
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François Jannin
60 ans
2 enfants de 20 et 23 ans.

1979
Titulaire du brevet de Technicien supérieur  
en photographie de l’École nationale 
supérieure Louis-Lumière.

1985
Débute sa carrière comme photographe  
indépendant.

1989
Premières collaborations avec Apple,  
Renault, Aéroports de Paris.

2007
Lauréat du concours de l’Assemblée nationale.

« Une photographie, 
c’est un point de vue, 

une lumière,  
un instant. »

PORTRAIT
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PHOTOGRAPHE

Objectif République

Il a d’abord cru à un canular ! Un 
jour, François Jannin reçoit un 
mail l’informant de l’ouverture 

par l’Assemblée nationale d’un 
concours pour le recrutement 
d’un photographe. Il a l’intention 
de le supprimer avant de se raviser 
et d’envoyer sa candidature. Sans 
s’en douter, sa carrière va bientôt 
basculer. 172 candidats sont dans 
les starting-blocks, tous des profes-
sionnels avec plus de cinq ans d’ex-
périence. « Ce fut un vrai parcours 
du combattant, insiste-t-il. Le pre-
mier examen était un QCM sur l’art, 
l’histoire de la photo, la technique, 
etc. Beaucoup ont quitté la salle 
avant l’heure. » Lui poursuit l’aven-
ture mais aurait bien pu être recalé 
lors d’un ultime test. Le thème ? 
Réaliser des photos d’architecture 
du Palais Bourbon. Problème : il 
doit traiter ses images sur PC alors 
qu’il ne travaille que sur Mac. Il y 
parvient, malgré quelques sueurs 
froides. « Ce concours était d’autant 
plus éprouvant que je continuais à 
travailler en parallèle », précise-t-il. 

Comme indépendant, cet Antonien 
peaufinait sa carte de visite en col-
laborant avec de grandes entre-
prises à l’image de Renault, SFR, 
France Télécom, Apple ou le CNRS. 
Finalement, la nouvelle tombe 
après quatre mois d’épreuves, il 
est sélectionné. Le voici fonction-
naire d’État au sein d’un des plus 
hauts lieux de la République. For-
cément surpris même s’il pensait 
avoir ses chances. En guise de 
cadeau, il prend ses fonctions le 
jour de son 50e anniversaire, son 
caractère sociable et communica-
tif lui permettant de vite s’adapter. 
Âgé aujourd’hui de 60 ans, habillé 
d’une veste et d’une cravate de 
rigueur, il se sent toujours aussi 
honoré d’appartenir à un monde 
qu’il qualifie de fascinant. Après 
chaque législative, les 577 députés 
défilent devant son objectif : « Il 
faut les prendre en main, les rassu-
rer. Ils sont souvent fatigués à cause 
de leur campagne. Les élus sont des 
personnes de valeur, investies et 
passionnantes. »

La photo par goût  
du voyage
Simone Weil en fait bien sûr partie. 
François Jannin garde en mémoire 
une femme digne, qui dégageait 
une sérénité incomparable. Il se 
souvient aussi de son émotion 
lorsque les députés ont chanté 
La Marseillaise dans l’hémicycle 
suite aux attentats du Bataclan. 
Plus anecdotique, la venue du roi 
et de la reine d’Espagne l’a mar-
qué : « Tous les députés faisaient la 
queue pour être pris en photo avec 
eux », s’amuse-t-il. En dehors de 
ses obligations professionnelles, 
ce grand collectionneur de Natio-
nal Geographic – il possède tous les 
exemplaires de ce magazine depuis 
1967 – est un globe-trotter invétéré 
et un marin. Andalousie, Norvège, 
îles Féroé, Canada, Iran… C’est par 
goût du voyage qu’il a choisi son 
métier, après avoir un temps songé 
à devenir vétérinaire. Ses clichés 
sur son site Internet donnent un 
aperçu de son indéniable talent. 
On y découvre des paysages et des 
portraits moyen format, le plus 
souvent en noir et blanc. « Une 
photographie, c’est un point de vue, 
une lumière, un instant », résume-
t-il. Une conception qui se reflète 
dans son projet baptisé « Ils font 
ma vie » : une galerie de cent por-
traits légendés où apparaissent 
notamment les anciens présidents 
de l’Assemblée nationale, Bernard 
Accoyer et Claude Bartolone. Voilà 
cinq ans qu’il y travaille presque 
secrètement dans son pavillon an-
tonien. « Ce sont des personnes qui 
ont marqué ma vie, mon quotidien, 
explique-t-il. J’espère en faire un 
livre ou une exposition. » Pourquoi 
pas à Antony ? £

Infos+
frjannin.com

François Jannin aura croisé d’innombrables hommes et femmes politiques.  
Après une longue carrière comme photographe indépendant en entreprise,  

il exerce ses talents à l’Assemblée nationale depuis dix ans. Un poste  
qu’il a obtenu parmi 172 candidats. Et dire qu’il a bien failli ne pas postuler.

PORTRAIT

François Jannin a réalisé une galerie de cent portraits de personnes 
qui ont marqué sa vie. Il espère en faire un livre ou une exposition.
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Une gestion toxique de la dette

A.-L. Hagel (EELV) 

En 2007, le Maire remplace trois emprunts à taux 
variable par un emprunt à la mode, appelé 
« structuré ». C’est un choix dangereux car le taux 
du remboursement varie avec la parité entre l’euro 
et le franc suisse. Quand le franc suisse s’apprécie, 
le taux de l’emprunt structuré grimpe avec lui, sans 
aucune limite. C’est un produit spéculatif mis au 
point par les banques pour se protéger des 
variations de change sur le dos des collectivités. 

Le maire a cédé aux messages des banquiers. 
Aujourd’hui le piège se referme : après la hausse 
récente du franc suisse, le taux de cet emprunt est 
passé au-dessus de 23%. Le surcoût, en année 
pleine, sera d’au moins 1 million d’euros pour les 
finances de la Ville. Soit une somme deux fois plus 
importante que la réforme des rythmes scolaires. 

Nous demandons depuis plusieurs années que cet 
emprunt « toxique » soit renégocié pour ne pas 
mettre en danger nos finances. Le maire a toujours 
refusé, convaincu d’avoir fait un bon choix. Il ne 
faut plus garder cette erreur de gestion. Cet 
emprunt doit être le premier à disparaître de nos 
comptes lors du plan de désendettement annoncé. 

J-M. Feuillade (C2A) 

Marité Charrier (PS) 

Pierre Rufat (PRG) 

Camille Le Bris (PS) 
 

Annie-Laure Hagel (annielaurehagel@yahoo.fr), Jean-Marc Feuillade (feuillade@wanadoo.fr), Marité Charrier 
(marite.charrier@orange.fr), Pierre Rufat (pierre.rufat@orange.fr), Camille Le Bris (camille.lebris@gmail.com)
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Camille Le Bris (PS)

La ligne 18 du Grand Paris Express : 
une des lignes les plus inutiles
La ligne 18 du Grand Paris Express est certaine-
ment une des lignes les plus inutiles.
Cette ligne ne sert qu’à faciliter la délocalisation, 
sur le plateau de Saclay, des pôles universitaires 
de nos villes, remettant ainsi en cause l’équilibre 
économique et universitaire de nos territoires, 
tout en sacrifiant les terres agricoles du plateau 
de Saclay.
Les moyens financiers qui lui sont consacrés 
seraient mieux employés à la modernisation et à 
l’amélioration du RER B.

Contact : francois.meunier21@laposte.net

Proposition de gestion d’exploitation de l’espace 
plongée et de l’espace aquatique du Centre Aqua-
tique Pajaud : le Centre Aquatique, dont la surface de 
plancher est de 3 679 m², regroupe les équipements 
territoriaux (2 795 m²) gérés par l’Établissement 
public territorial Vallée Sud-Grand Paris et la fosse de 
plongée (884 m²) gérée par la commune.
La Ville d’Antony participera à hauteur :
•  De 30 % des coûts d’entretien et de nettoyage de la 

toiture et des façades vitrées.
•  De 50 % des frais de gestion et de maintenance des 

accès extérieur, et intérieur en sous-sol, du parking, 
de l’éclairage, du système de sécurité incendie, du 
courant fort et éclairage des espaces commun, du 
réseau d’assainissement, pompes de relevage, des 
vérifications réglementaires des garde-corps, ligne 
de vie, des portes et portails électriques, des instal-
lations électriques, et des équipements de traite-
ment d’eau/air.

Je n’ai pas voté pour cette convention proposée lors 
du conseil municipal du 12 avril.

 Contact : aripa.alain2@orange.fr

À Antony,  
le marché plutôt que la République
Lors du Conseil Municipal du 12 avril dernier, la majo-
rité municipale a adopté une délibération visant à 
renommer la place actuelle Firmin Gémier en « place 
du marché ».
Considérant l’absence de référence aux valeurs de la 
République sur notre commune, qui n’affiche même 
pas la devise « Liberté, égalité, fraternité » sur le fron-
ton de sa mairie, notre groupe Antony avec vous a 
formulé une proposition alternative : nommer cette 
place, au cœur de la vie antonienne et amenée à ac-
cueillir encore plus d’animation demain « place de la 
République ».
Avec le mépris qui le caractérise, le Maire a balayé d’un 
revers de main cette proposition, arguant que de telles 
dénominations ne faisaient plus sens aujourd’hui. 
Notre République, le bien commun des Français, ne 
serait en effet pas menacée.
Alors que simultanément, nous nommons un gymnase 
en hommage au colonel Arnaud Beltrame, mort en 
héros pour protéger ses concitoyens face à la folie du 
terrorisme, comment oser tenir de tels propos ? Alors 
que le programme des actions de la politique de la ville 
auprès des jeunes défend les valeurs du pacte républi-
cain, comment écarter la République de notre ville ?
Une fois de plus, le Maire et sa majorité nous montrent 
leur désintérêt pour les sujets graves, de fond, qui pré-
occupent les citoyens et qui président à la destinée de 
notre pays. À Antony, pendant que certains tentent de 
faire vivre les valeurs qui font l’histoire et la grandeur 
de la France et agissent pour renforcer un vivre en-
semble menacé par la montée des communautarismes 
et des obscurantismes, on se dit que c’est quand même 
pratique si le marché est sur la place du marché.

Le PIMMS, une structure qui 
appelle de vrais services publics 
« La France est un pays qui souffre d’un retrait des services 
publics » a déclaré Jacques Toubon, Défenseur des Droits.
A Antony, après le départ des agences de la Sécurité so-
ciale, de la CAF, de la SNCF, d’Orange, le Point Information 
Médiation Multi Services, situé place des Baconnets, ne 
désemplit pas et ses missions s’étendent. Cela montre que 
ce qui a été détruit est difficilement remplacé. Ainsi sa si-
tuation est fragilisée, de par des financements fluctuants, 
une équipe qui manque de personnels permanents.
Le PIMMS doit être soutenu par la municipalité, voire 
municipalisé, pour être à l’écoute des Antoniens en dif-
ficulté, répondre à leurs besoins, les accompagner dans 
leurs démarches,...
Les services publics doivent revenir pour jouer leur rôle 
sur la commune.
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             Antony Pour Un Nouvel Avenir

      Je   suis  favorable,  à  ce  que  la France,  et  par  conséquent  ma  ville ,  prennent  les mesures 
nécessaires pour accueillir des familles syriennes en détresse.

      Pour être attentif à leurs demandes, il nous faut les loger,  leur procurer  les  soins médicaux 
nécessaires ,  leur  ouvrir   les   portes  de  nos  écoles ,  les guider  dans  leurs droits ,  leur  offrir 
des emplois.

      Oui, bien sur. Mais avons-nous les moyens de nos ambitions?

      Voici  quelques  derniers  chiffres  connus  ( source :  diagnostic social territorial ),  pour  notre 
ville :

      Un certain  nombre  de  personnes m'ont demandé des précisions quant à  la  phrase  de mon  
dernier  article  concernant  les  migrants.  Je vais essayer, en tenant compte du peu d'espace de 
communication ici, de compléter mon propos.

Dépendance   aux  prestations  :   prés  de  1 370  ménages  antoniens  dépendent 
principalement de la CAF  ( Caisse d'allocations familiales ) soit 15% des ménages.

      Entre  autre,  la  baisse  des  dotations  d'état,  se traduira  à terme automatiquement  par  des 
hausses d'impôts locaux ( comme c'est déjà le cas dans un grand nombre de communes ).

      Regardons la réalité: quel budget la France peut consacrer à cette action?

      A l'heure ou j'écris ce texte la dette publique française est de 2 075 762 975 820 euros.
      A Antony nous avons également une dette, qui s'étalera sur un peu plus de 7ans.

      Nous  ne  sommes  pas les plus malheureux,  le département  de  Seine-Saint-Denis,  qui  a  été  
géré   par  Mr  Claude  BARTOLONE  (  candidat   aux   prochaines   élections régionales  ) ,    a  son 
endettement avec des échéance sur 27 ans.

Emploi:    481 demandeurs d'emploi de moins de 26 ans.
                     2 017    personnes   de    25   ans   et   plus    sont   sous   contrats    précaires  (  416 321 
personnes sur l'ile de France ).

Population   âgée   dépendante  :    environ   9 00    personnes    seraient    éligibles    à  
l'allocation personnalisée d'autonomie (APA ).

Logement :   2 455   ménages   vivent   dans   une   situation  de  surpeuplement   soit   10%   de 
l'ensemble des ménages ( selon la norme définie par l'Insee )
Taux de pauvreté:  1 990 ménages vivaient sous le seuil  de pauvreté  en  2011 ( près de neuf 
millions  de  personnes  en  France ) .  Les  chiffres  pour  2015 ne  doivent  pas  être  bien 
meilleurs.

      La   France   doit   défendre   ses   valeurs   d'humanisme   et   de   solidarité   sans  pour  autant 
mettre en péril son modèle social trés sollicité , et déjà en grandes difficultés.

Contact: aripa.alain@orange.fr

Dans sa dernière tribune, l’opposition de gauche soutient 
que, si la situation financière de la Ville est prospère au-
jourd’hui et a permis de financer le programme d’équipe-
ments en cours, c’est parce que la Municipalité a augmenté 
les impôts. Complètement faux ! Les taux des impôts lo-
caux sont en 2018, à 3 % près, les mêmes qu’il y a 20 ans. 
En 20 ans, ils n’ont subi qu’une seule augmentation, en 
2009, en raison de la crise dont on ne mesurait pas alors 
les conséquences.

Elle va même plus loin. Donnant dans un poujadisme 
qu’on ne lui connaissait pas, elle affirme que la pression 
fiscale que subissent les Antoniens est trop lourde et qu’il 
faut l’alléger en baissant les impôts. Trop lourde ? Le taux 
de la taxe d’habitation s’établit à Antony à 11,40 % pour la 
part revenant à la Ville alors que, dans les sept villes qui 
nous entourent, il se situe entre 14,36 % à Massy et 18,38 % 
à L’Haÿ-les-Roses, avec une moyenne à 15,9 %.

Ainsi, pour deux logements identiques, la taxe d’habitation 
s’élève à 1 000 euros à Antony et entre 1 300 et 1 600 euros 
suivant le cas dans les villes voisines. On fait des écono-
mies en choisissant d’habiter à Antony. Le personnel logé 
au collège La Fontaine en a fait l’expérience, il y a dix 

ans. Le collège La Fontaine est construit sur le territoire 
de L’Haÿ-les-Roses, mais son adresse postale est à Antony. 
Longtemps, l’administration fiscale l’a taxé sur Antony. Il 
y a dix ans, s’apercevant de son erreur, elle l’a transféré 
sur L’Haÿ-les-Roses. Le personnel logé au collège a vu sa 
taxe d’habitation augmenter de plus de 50 %. Malgré notre 
intervention, l’administration fiscale a refusé de revenir 
sur sa décision, au grand dam des agents.

Les impôts sont modérés à Antony et si, malgré cela, la 
situation financière de la Ville est florissante, c’est parce 
que les services municipaux sont gérés avec rigueur. C’est 
cette rigueur qui permet de dégager un autofinancement 
de 15 millions d’euros et de financer ainsi tous nos nou-
veaux équipements. Et il n’est pas question de nous repo-
ser. Il faut reconstruire le Groupe scolaire Anatole France, 
il faut réaménager la rue Mounié pour la rendre aussi 
agréable que la rue Houdan de Sceaux, Il faut continuer de 
rénover nos écoles et nos crèches. Impossible donc, dans 
l’immédiat, de baisser la taxe d’habitation. D’autant que le 
gouvernement veut la supprimer.

Contrairement à ce que soutient la gauche, ce n’est pas le 
moment de nous endormir. Le travail continue.

La gauche réécrit l’histoire
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Adoption du compte administratif du bud-
get principal de la Ville - exercice 2017.
Pour : 40 – Abstention : 1 – Contre : 6 – Ne prend 
pas part au vote : 1 (M. Sénant)

Approbation du compte de gestion du bud-
get principal de la ville – exercice 2017.
Pour : 48

+ FINANCES 
Adoption du budget primitif – budget princi-
pal de la Ville – exercice 2018.
Pour : 41 – abstention : 1 – contre : 6

Adoption du taux des trois taxes  
directes locales.
Pour : 41 – abstention : 7

Application du taux d’effort aux tarifs des 
activités du château Sarran.
Pour : 47 – abstention : 1

Fixation de divers tarifs municipaux non 
soumis au taux d’effort.
Pour : 48

Travaux de restauration de la toiture, de 
réfection de l’isolation et de mise en place 
d’une climatisation pour l’établissement 
petite enfance La Fontaine  
(46 rue Pierre-Kohlmann) – demande de 
financement auprès de la Caisse d’alloca-
tions familiales des Hauts-de-Seine.
Pour : 48 

+ URBANISME -  
AFFAIRES FONCIÈRES
Changement de dénomination de la place 
Firmin-Gémier.
Pour : 42 – abstention : 6

Rénovation de la place du Marché : désaffec-
tation, déclassement et cession du terrain à 
la société Linkcity et autorisation de déposer 
un permis de construire. Création d’une 
servitude de passage au profit de la société 
Linkcity et de la SCI du 15 rue Auguste-Mou-
nié. Désaffectation, déclassement et cession 
d’une emprise à la SCI du 15 rue Auguste 
Mounié et autorisation de déposer un per-
mis de construire.
Pour : 42 – Abstention : 6

+ ÉDUCATION
Concession de service public pour l’exploita-
tion de la restauration scolaire, périscolaire, 
extrascolaire et senior : choix du délégataire 
et adoption du contrat de concession à pas-
ser avec la société Sogeres.
Pour : 48

+ AFFAIRES DIVERSES
Adoption d’une convention d’occupation  
du domaine public à passer avec l’entreprise 
Bluedistrib pour la création, l’entretien  
et l’exploitation d’un service de  
consignes partagées.
Pour : 48

Dénomination du complexe sportif construit 
dans le quartier La Fontaine.
Pour : 48 

RENCONTREZ VOS ÉLUS
+ Majorité
Jean-Yves Sénant, maire, reçoit à l’Hôtel de Ville 
sur rendez-vous au 01 40 96 72 97 / 71 01. 
Jean-Yves.senant@ville-antony.fr
Les élus reçoivent sur RDV au 
01 40 96 71 65 / 73 30.
Maires adjoints : Jean-Yves Le Bourhis, 
éducation ; Véronique Bergerol, Seniors et 
Anciens Combattants ; Pierre Médan, finances ; 
Isabelle Rolland, culture, affaires civiles et 
administratives ; Pascal Colin, pôle social ; Armelle 
Cottenceau, environnement, dvpt durable et 
affaires funéraires ; Philippe Serin, ressources 
humaines et élections ; Sophie Sansy, sécurité 
et prévention ; Philippe Martin, urbanisme ; 
Stéphanie Schlienger, enfance et famille ; Jacques 
Legrand, logement ; Perrine Precetti, mobilité 
urbaine ; Étienne Charrieau, aménagement 
urbain ; Fatma Betouati, dvpt économique 
et emploi.
Conseillers municipaux délégués : Anny Léon, vie 
associative et bénévolat ; Jean-Pierre Limborg, 
nouvelles technologies et e-démocratie ; Rosa 
Macieira-Dumoulin, animations Seniors et 
affaires européennes ; Fabien Hubert, commerce, 
artisanat et jumelages ; Corinne Pham-Pingal, 
transports ; Saïd Ait-Ouaraz, politique de la ville et 
cohésion sociale ; Anne Fauret, activités périscolaires 
et relations avec les établis. d’enseignement 
secondaire ; Cyril Adda, budget ; Wissam Nehmé, 
sécurité routière et prévention des risques ; Colette 
Covi-Houemavo, précarité et intégration ; Ioannis 
Vouldoukis, hygiène, santé et sciences ; Maryse 
Lemmet, réseaux et maîtrise de l’énergie ; Christian 
Ollivry, solidarité et insertion ; Françoise Quinzin, 
écoles ; Michel Fouquet, travaux ; Isabelle Lajeunie, 
relations avec les entreprises ; François Goulette, 
projets de dvpt économique ; Christel Berthier, 
animations et événementiel ; Gilles Le Lamer, 
sport ; Fatima Messaoudi, dvpt du lien social et 
du bien vivre ensemble ; Paul Duriez, circulation 
et stationnement ; Valérie Benoit, personnes 
en situation de handicap ; Stéphane Celestin, 
gestion ; Claire Genest, management des services 
publics ; David Passeron, jeunesse et promotion de 
l’économie sociale et solidaire ; Claudine Lesieur, 
circulations douces.

+ Opposition
ANTONY AVEC VOUS (Parti socialiste, EELV, 
Citoyens à Antony, PRG), Annie-Laure Hagel 
06 83 82 65 81, Jean-Marc Feuillade 06 78 03 35 37, 
Marité Charrier 06 08 25 08 97, Pierre Rufat 
06 45 44 44 85, Camille Le Bris.
ANTONY À GAUCHE (Parti Communiste Français, 
Parti de Gauche) Isabelle Delpech 06 81 48 38 82.
ANTONY BLEU MARINE (Front National)
François Meunier 06 17 25 37 80
ANTONY POUR UN NOUVEL AVENIR
Alain Aripa 06 07 81 98 15

+ Vos conseillers 
Départementaux
Patrick Devedjian reçoit le 1er lundi de chaque 
mois de 18 h à 20 h à l’Hôtel de Ville sur RDV 
au 01 40 63 67 72 ou 01 47 29 32 33 
Twitter : @DevedjianP
Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi 
de chaque mois de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel de Ville, 
sur RDV au 01 40 96 71 65.

+ Votre députée
Frédérique Dumas reçoit le 1er lundi de chaque 
mois de 18 h à 20 h à l’Hôtel de Ville 
sur RDV au 06 45 26 38 73.
frederique.dumas@assemblee-nationale.fr.
Twitter : @DumasFrederique

LES PRINCIPALES DÉCISIONS DU CONSEIL MUNICIPAL

Séance du 12 avril

À SAVOIR
Retrouvez l’intégralité du conseil 
municipal sur ville-antony.fr/
democratie-locale
Prochaine séance : jeudi 28 juin à 20 h 
à l’Hôtel de Ville

VIE MUNICIPALE



LE CARNET  
D’ANTONY

6/03 Edèn Lanusse Esquiagola
6/03 Louise Bergheaud Da Silva
7/03 Apolline Livini
8/03 Marguerite Jeuland
8/03 Taho Mayombo
8/03 Romane Ferrer
8/03 Anton Seferian
11/03 Axel Yacine
13/03 Line Dronne
13/03 Benoît Paulot
13/03 Zackary Zeitoun
13/03 Lahna Bessala Bessala
13/03 Arthur Lazar
13/03 Lwiz Chami
14/03 Ayden Gilliot

15/03 Paul Grognet
17/03 Dany Israel
17/03 Leo Manuel
18/03 Aisyah Rozi
18/03 Tasnim Ben Lahsen
18/03 Odéline Nicolas
19/03 Stylite Chantry
19/03 Neha Coppet Simioneck
20/03 Jayden Proriol
20/03 Maona Vincendon
22/03 Lou Gein
22/03 Arthur Tarnaud
22/03 Sama Meken
23/03 Ezio Robin
23/03 Zakaria Djijelli

24/03 Haron Bouaziz
25/03 Andrew Rétif
26/03 Gabriel Joignet
26/03 Gaël Ramirez Corrales
26/03 Chérine Foughali
27/03 Antoine Allegret
27/03 Arthur Sachot
27/03 Ilyan Yasso
27/03 Ines Henni Chebra
29/03 Yoram Vandeweghe Wakselman
30/03 Alice Poumailloux
31/03 Nicolas Braconnier
31/03 Morgan Dupont

PUBLICATIONS NOMINATIVES
Les personnes qui refusent la publication d’une naissance,  
d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler aux services  
de l’État civil de la Mairie (01 40 96 71 27).

ILS SONT NÉS DU 06/03 AU 31/03

17/03 Jérôme Cotton et Anne Cercos 17/03 Khatoui Ben Sassi et Marie Mouneyrac

ILS SE SONT MARIÉS LE 17/03

Nicole Dutronquoy (née Vesque),  
69 ans, le 19/01
Annie Meslier (née Boëmon),  
86 ans, le 5/03
Daniel Didierlaurent, 73 ans, le 7/03
Eliane Valtat (née Ponsardin),  
83 ans, le 7/03
Anne Debatty, 76 ans, le 8/03
Françoise Chauveau, 88 ans, le 9/03
Claude Fayat (née Frambourt),  
88 ans, le 9/03

André Justin, 89 ans, le 9/03
Gislhaine Isaac, 77 ans, le 10/03
Odette Fossiez (née Soupion),  
93 ans, le 14/03
Michèle Godard (née Berthelot),  
67 ans, le 14/03
Alexandre Sokolovsky, 87 ans, le 15/03
Jeannine Lefebvre (née Caron),  
91 ans, le 16/03
Jacqueline Roy, 87 ans, le 19/03
Colette Robert (née Duvert), 83 ans, le 19/03

Jeanne Mélano née (née Juan),  
93 ans, le 20/03
Geneviève Renard, 96 ans, le 23/03
Huguette Bousquet (née Lécuyer),  
102 ans, le 23/03
Liliane Foucher (née Bertrand),  
82 ans, le 23/03
Gines Perez Gonzalez,  
72 ans, le 25/03
Brian Cheetham, 78 ans, le 27/03
Fernand Roy, 91 ans, le 30/03

ILS NOUS ONT QUITTÉS DU 19/01 AU 30/03
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Pharmacies de garde
EN DEHORS DES HEURES D’OUVERTURE, S’ADRESSER AU COMMISSARIAT D’ANTONY : 01 55 59 06 00
DIMANCHES  
ET JOURS FÉRIÉS
+ Dimanche 6 mai
Pharmacie du Métro 
42, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 16
+ Mardi 8 mai 
Pharmacie Bader
32, avenue Aristide-Briand
01 46 66 10 78
+ Jeudi 10 mai 
Pharmacie de l’Église 
9, rue de l’Église 
01 46 66 10 23
+ Dimanche 13 mai 
Pharmacie Maman 
26, rue Auguste-Mounié 
01 46 66 01 43 
+ Dimanche 20 mai
Pharmacie des Sources 
59, avenue Francois-Molé
01 56 45 07 33
+ Lundi 21 mai 
Pharmacie Neveu 
81, rue Mirabeau 
01 42 37 77 30 

+ Dimanche 27 mai 
Pharmacie To Minh Luan 
Place des Baconnets 
01 46 66 36 21 
+ Dimanche 29 avril
Pharmacie Val de Bièvre 
210, rue Adolphe-Pajeaud 
01 46 66 40 80

TOUS LES LUNDIS 
MATIN 
+ Pharmacie To Minh-Luan
Place des Baconnets
01 46 66 36 21
+ Pharmacie Adda-Halimi 
1, place de la Résidence 
01 47 02 89 85
+ Pharmacie de Paris
151, avenue de la Division-
Leclerc
01 46 66 03 35
+ Pharmacie de l’Église 
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23
+ Pharmacie Fontaine 
Michalon
81, rue Mirabeau
01 42 37 77 30

+ Pharmacie Val de Bièvre 
210, rue Adolphe-Pajeaud 
01 46 66 40 80
+ Pharmacie des Écoles 
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28
+ Pharmacie Hamarsy
123, avenue Aristide-Briand
09 66 41 22 86
+ Pharmacie Maman
26, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 43
+ Pharmacie du Métro
42, rue Auguste-Mounié (sauf 
les lundis fériés)
01 46 66 01 16
+ Pharmacie du Pont 
d’Antony 
52, avenue de la Division-
Leclerc
01 46 66 01 79
+ Pharmacie des Rabats 
136, rue Pascal
01 42 37 41 84
+ Pharmacie des Sources 
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33

URGENCES
Médicales
Appelez le 15
SOS urgences 92 : 01 46 03 
77 44 
Pompiers
Appelez le 18 ou le 112  
depuis un portable
Police secours
Appelez le 17
Police nationale : 01 55 59 06 00
Police municipale : 01 40 96 72 00
Dentaires
Dimanches et jours fériés  
(9-12 h, 14-17 h), appelez le  
01 41 09 77 33. Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur communique  
le praticien de garde.  
Sinon, faites le 15.
Poison
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48
Animaux
SOS vétérinaires (dim. et jours 
fériés) : 0 892 689 933 

Liste des pharmacies de garde également 
consultable sur monpharmacien-idf.fr

À votre service
HÔTEL DE VILLE
Place de l’Hôtel-de-Ville, 
BP 60086 92161 Antony Cedex. 
01 40 96 71 00. ville-antony.fr.
webmaster@ville-antony.fr. 
Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 
et de 13 h 30 à 17 h 30.
Fermeture au public le jeudi 
matin : Régie centrale, Direction 
de la population (État civil, Affaires 
diverses, Élections), Petite Enfance, 
Accueils de loisirs, Éducation  
et Affaires diverses.
Démarches sur RDV :
Service Population (Pacs, déclaration 
de naissance, changement de 
prénom, reconnaissance anticipée, 
mariage) : 01 40 96 71 00.
•  Préaccueil (sans RDV) et pôle 

Affaires générales (sur RDV) : mardi 
de 17 h 30 à 19 h, samedi de 9 h à 
12 h. Pour les personnes à mobilité 
réduite, mairie à domicile sur RDV 
au 01 40 96 71 00.

PERMANENCES ÉLUS
Armelle Cottenceau, maire adjointe 
chargée de l’Environnement, du 
Développement durable et des 
Affaires funéraires, le jeudi de 
8 h 30 à 10 h à l’espace Lafontaine, 
hors vac. scol. Saïd Ait-Ouaraz, 
conseiller municipal délégué à la 
Politique de la ville et à la Cohésion 
sociale, le vendredi de 13 h 30 à 
15 h 30, à l’espace Pajeaud, et de 
16 h à 19 h à l’espace Baconnets. 
Colette Covi-Houémavo, conseillère 

municipale déléguée à la Précarité 
et à l’Intégration, le mercredi au 
CCAS de 14 h 30 à 17 h 30 (sur RDV au 
01 40 96 71 86), et au Centre social et 
culturel (sur RDV au 01 42 37 05 73). 
Christian Ollivry, conseiller 
municipal délégué à la Solidarité  
et à l’Insertion, au CCAS (sur RDV  
au 01 40 96 71 86 / 71 38).

POINT D’ACCÈS AU DROIT (PAD)
Le PAD vous aide sur toute question 
d’ordre juridique. Ouvert : lundi, 
mercredi et jeudi (de 9 h à 12 h et de 
13 h 30 à 17 h 30), mardi (de 9 h à 12 h 
et de 13 h 30 à 18 h), vendredi (de 9 h 
à 12 h et de 13 h 30 à 17 h). 
1 pl. A.-Mounié. 01 40 96 68 60. 
accesdroit@ville-antony.fr.

SERVICE MUNICIPAL DU LOGEMENT
Reçoit les demandes de logement 
social. Du lundi au vendredi : de 14 h 
à 17 h, au 21 bd Brossolette.  
01 40 96 31 45.

ÉCRIVAINS PUBLICS
Ils vous aident à rédiger vos 
courriers administratifs à Hôtel de 
Ville (mardi de 18 h à 19 h, samedi 
de 10 h à 12 h), au Centre social et 
culturel, 4 bd des Pyrénées (mardi  
de 14 h à 16 h), à la médiathèque  
A. Rimbaud (samedi de 10 h à 12 h, 
hors vac. scol.).

CONSULTATIONS JURIDIQUES
À l’Hôtel de Ville, le mardi  
de 17 h 30 à 19 h et le samedi  
de 10 h 30 à 12 h, sans RDV.

LE CONCILIATEUR
Il tente de régler à l’amiable vos 
désaccords avec des personnes.  
Sur RDV. 01 40 96 71 06. 
rene.jalin@conciliateurdejustice.fr.

ARCHITECTE CONSEIL
Permanences les 1er et 3e mardis du 
mois de 18 h à 19 h 30 à l’Hôtel de 
Ville sur vos projets de construction, 
d’extension ou de rénovation.  
RDV au 01 40 96 71 68.

IMPÔTS
Le centre des Finances publiques, 
130 rue Houdan à Sceaux, est ouvert 
du lundi au vendredi de 8 h 45 à 12 h 
et de 13 h 30 à 16 h 15 sauf le jeudi 
après-midi (fermé). sip.sceaux-sud 
@dgfip.finances.gouv.fr.

EMPLOI
La Maison des entreprises et de 
l’emploi de Vallée sud - Grand Paris, au 
42 av. A.-Briand, est ouverte du lundi 
au jeudi (de 9 h à 17 h), le vendredi (de 
9 h à 12 h). 01 55 59 44 90.
Permanence du Cercle cadres action 
emploi (2CAE) sur RDV (06 28 32 41 29) 
au PAD, 1 pl. Auguste-Mounié.

ESPACE INFO-ÉNERGIE
Prochaine permanence au PAD :  
13 juin de 9 h à 12 h. Sur RDV  
au 01 55 95 95 32.

AIDES ET SERVICES
• Permanences : l’Adil des Hauts- 
de-Seine à Nanterre sur RDV  
(01 41 45 06 10)  

Soutien aux victimes, 
conseillers bénévoles sur RDV 
au 01 40 96 68 60 ; l’association 
Dinamic pour les conflits familiaux, 
les mardis de 13 h à 19 h, au PAD.  
Sur RDV : 01 46 01 99 19 ou 
dinamic.mediation@gmail.com ; 
l’UFC-Que choisir des Hauts-de-
Seine pour les litiges, le 3e lundi du 
mois de 18 h à 20 h au point info des 
Baconnets, pl. des Baconnets, et le 
premier vendredi du mois de 16 h 
à 18 h au PAD ; France Bénévolat, 
le jeudi de 9 h à 12 h sans RDV et 
de 10 h à 12 h sur RDV, le premier 
samedi du mois de 10 h à 12 h 
sur RDV (hors vacances scolaires). 
06 11 67 37 62 ou 
fb.antony@francebenevolat.org.
Planification familiale, à la 
PMI, sur RDV, 79 rue P.-Legouté. 
01 77 70 13 60.
Aides (jardinage, ménage, gardes 
d’enfants), par Antraide. 
01 46 66 32 33.

NOTAIRES
Permanence au PAD le 3e jeudi 
(de 10 h à 12 h) du mois.  
Sur RDV au 01 40 96 68 60.

CAISSE RÉGIONALE 
D’ASSURANCE MALADIE
Le mercredi au PAD sur RDV 
au 01 71 10 90 56.
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Tous les repas sont accompagnés de pain bio. La viande de bœuf et l’agneau sont français. Le veau est race à viande. La volaille, le porc sont Label Rouge. 
Les fromages sont servis à la coupe en majorité. Les cakes, quiches et tartes sont faits maison. Le jour où du porc est servi, un plat de substitution sans porc 
est systématiquement proposé. Pour connaître les doubles choix et le détail des animations, rendez-vous sur le site bonapp.elior.com

CANTINES D’ANTONY

Menus des écoles
LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI

DU 30/04
AU 4/05
 

Concombres vinaigrette • 
Cuisse de poulet • 
Petits pois carottes • 
Fromage fondu président 
• Cake pépites de chocolat
Goûter : madeleines 
longues, compote  
pomme fraise 

FÉRIÉ

Tomates vinaigrette 
• Pizza volaille 
champignons •  
Salade verte • Petit-
suisse • Fruits de saison
Goûter : viennoiserie, 
jus d’orange 

Melon vert • Sauté de 
bœuf bourguignon • 
Pomme vapeur • Yaourt 
nature • Banane
Goûter : baguette 
viennoise aux pépites  
de chocolat 

Carottes râpées 
vinaigrette aux raisins 
• Poisson selon arrivage 
• Riz créole • Edam • 
Compote pomme
Goûter : pompom cacao, 
fruit de saison 

DU 7/05
AU 11/05
 

Betteraves vinaigrette • 
Raviolis et gruyère râpé • 
Yaourt nature • Compote 
pomme fraise
Goûter : pain au lait,  
barre de chocolat 

FÉRIÉ

Tomates vinaigrette • 
Cordon bleu • Carottes 
Vichy • Fraidou • Crème 
dessert vanille
Goûter : bongateau 
fraise, lait demi-écrémé, 
compote pomme abricot  

FÉRIÉ

Melon jaune • Pavé de 
poisson mariné provençal 
• Petits pois • Fromage 
blanc coulis fruits rouges 
et galettes Saint Michel
Goûter : gaufre fantasia, 
fruits de saison 

DU 14/05
AU 18/05

Concombres vinaigrette 
• Sauté de bœuf 
bourguignon • Spirales • 
Petit-suisse •  
cake spéculos
Goûter : goûter fourré 
chocolat, fruit de saison 

Taboulé à l’oriental • 
Calamar à la romaine • 
Printanière de légumes • 
Camembert •  
Fruits de saison
Goûter : biscuits,  
jus d’orange 

Iceberg vinaigrette • 
Poisson selon arrivage • 
Purée de pomme de terre 
courgette • Yaourt nature 
• Salade de fruits
Goûter : baguette, 
confiture fraise, lait  
demi-écrémé 

Salade tomate et 
mozzarella • Sauté de 
veau sauce tomate • 
Riz pilaf rouge • Fraises 
chantilly et cigarette 
russe
Goûter : viennoiserie 

Pastèque • Omelette • 
Brocolis • Tomme grise • 
Liégeois chocolat
Goûter : pain au lait, 
chocolat au lait 

DU 21/05
AU 25/05
 

FÉRIÉ

Melon • Sauté de dinde 
sauce diable • Ratatouille 
et riz • Saint-Nectaire • 
Flan nappé caramel
Goûter : petit-suisse,  
fruit de saison 

Tomates vinaigrette • Rôti 
de porc sauce pruneaux • 
Lentilles • Gouda • Fruits 
de saison
Goûter : viennoiserie, jus 
de pomme 

Betteraves vinaigrette • 
Colin meunière • Petits 
pois • Crème anglaise • 
Cake aux pépites  
de chocolat
Goûter : pain de 
campagne, confiture  
de fraise 

Pastèque • Sauté 
d’agneau sauce olives • 
Semoule • Carré de l’Est • 
Fruits de saison 
Goûter : baguette, 
tablette de chocolat 

DU 28/05 
AU 1/06

Maquereau tomate • 
Emincé de poulet sauce 
forestière • Pommes 
noisettes • Fromage blanc 
• Fruits de saison
Goûter : baguette 
viennoise pépites 
de chocolat  

Melon jaune • Sauté 
de bœuf sauce paprika 
• Carottes rondelles 
• Emmental • Crème 
dessert chocolat
Goûter : palets bretons, 
compote pomme abricot 

Concombre crème 
ciboulette • Merguez • 
Tortis • Camembert • 
Fruits de saison
Goûter : baguette, 
tablette de chocolat, 
jus d’orange

Carottes râpées 
vinaigrette à l’orange 
• Hachis Parmentier • 
Fromage fondu président 
• Compote pomme poire
Goûter : viennoiserie

Tomates • Colin meunière 
et citron • Chou-fleur • 
Petit-suisse • Moelleux 
caramel 
Goûter : pompom cacao, 
fruit de saison 
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12 avril 1954
Début du chantier  
de la RUA.

1959 et 1963
Premières grèves pour 
contester la hausse  
des loyers.

1er octobre 1965
1 700 étudiants 
empêchent la 
construction  
d’une loge.

5 janvier 1966
Jacques Balland 
remplace  
Jean Bressan  
à la tête  
de la RUA.

Dans la nuit du 22 mars 1968, 142 étu-
diants de la faculté de Nanterre, em-
menés par un certain Daniel Cohn-

Bendit, occupent une tour administrative 
de leur établissement. Ils réclament notam-
ment le droit de visite dans les dortoirs des 
filles. Quelques années plus tôt, une reven-
dication du même type a agité la résidence 
universitaire d’Antony.
Précurseur, la RUA ? Dans cette « ville dans 
la ville », qui compte 2 500 étudiants et 
plusieurs bâtiments, les premières grèves 
surgissent en 1959 et en 1963. Elles sont pro-
voquées par des hausses de loyers. En 1965, 
de nouvelles mesures suscitent l’ire des 
organisations étudiantes. Dans un premier 
temps, l’ancien règlement intérieur, com-
mun à celui des autres cités universitaires 
françaises, est remis en vigueur. Il stipule 
que « les visites de jeunes gens et de jeunes 
filles ne sont autorisées que dans les locaux 
communs ». Il est aussi « interdit de fixer 
des gravures aux murs », tout comme l’est 
« la propagande politique et religieuse sous 
toutes ses formes ». Ensuite, de nouvelles 
loges pour gardiens sont prévues dans tous 
les bâtiments et les espaces communiquant 
entre ceux-ci doivent être supprimés. Les 
étudiants y voient une volonté de « cloison-
nement », « de surveillance », « d’empêcher 
de se rencontrer […], de s’organiser sur le plan 
syndical », écrit La Tribune socialiste en 1965. 

Bagarres, meetings, expulsions…
Commence alors l’ « automne rouge », selon 
L’Express. Le 1er octobre 1965, 1 700 étudiants 
empêchent les ouvriers de construire une 
loge de concierge devant le pavillon des 
filles. Des centaines de policiers montent la 
garde jusqu’à l’achèvement de la guérite. La 
mobilisation des étudiants se poursuit pen-
dant trois mois dans un climat électrique : 
bagarres avec les forces de l’ordre, meetings, 
expulsion de huit étudiants sur décision du 
ministre de l’Éducation nationale, Chris-
tian Fouchet. Pour ramener le calme, un 
nouveau directeur est nommé à la tête de 
la cité universitaire. Jacques Balland arrive 
avec une conception différente : « Comment 
voulez-vous qu’un étudiant qui suit des cours 
pour adultes à la Sorbonne, […] qui est adulte 
lorsqu’il prend le métro à la gare du Luxem-
bourg, se transforme en gamin irresponsable 
lorsqu’il parvient, dix minutes plus tard, à la 
résidence d’Antony ? C’est absurde », déclare-
t-il dans L’Express. Il élabore donc un règle-
ment officieux plus démocratique. Celui-ci 
permet la constitution d’associations, l’orga-
nisation de réunions politiques, syndicales 
et culturelles, à condition d’être approuvées 
par le directeur. Les filles majeures, comme 
les garçons, peuvent aussi recevoir des per-
sonnes de l’autre sexe dans leur chambre. 
Ceci bien avant le mouvement de Daniel 
Cohn-Bendit et des étudiants de Nanterre. £

Mai 68 avant l’heure

ÉTUDIANTS

La Résidence universitaire d’Antony (RUA) a connu en 1965  
un soulèvement pour des causes identiques à celles qui  
ont provoqué Mai 68, dont le cinquantenaire est célébré ce mois-ci. 
Retour sur cet épisode qui a fait de la RUA une cité avant-gardiste.

La résidence universitaire Jean Zay s’étire le long de la route départementale 986.
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PHOTOS DU MOIS

+
ZOOM SUR
LAURÉATS. Voici les deux photos qui ont gagné le concours de la Journée de la photo organisé par la Ville en mars. Le prix du jury est attribué  
à Jean-Claude Lataste (en haut de page : le tee-shirt) et le prix du public à Kevin Chiorazzo (reflet de la Dame de fer). Chaque mois, Vivre à Antony publie 
 le cliché touchant d’un ou de plusieurs Antoniens. Pourquoi pas le vôtre ? Des conditions à respecter : photo verticale de préférence prise à Antony,  
commentée et libre de droits. Envoyez-la sur ville-antony.fr/photo-du-mois. Vous la retrouverez peut-être dans un prochain numéro…
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